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EDITORIAL 
par la Direction EFS 

Pour l'EFS, 1 'année 1989 s'est terminée dans la fièvre, 1 'année 1990 commence dans la crainte. 

Cette fièvre avait une origine : un conflit ouvert entre le Bureau fédéral et le Comité Directeur EFS, au 
sujet de la "restructuration du pôle fédéral de Lyon". 

Elle a une conséquence : le licenciement pour raison économique de Cathy JEUILLARD, secrétaire EFS à mi-temps. 
Elle aura des suites : l'EFS ne dispose plus aujourd'hui des moyens humains pour assumer ses responsabilités. 

Nous pourrions retracer dans ces lignes les péripéties qui ont abouti au licenciement d'une des deux 
secrétaires de l'EFS, mais ce serait ranimer une polémique que chacun s'efforce à présent de laisser de côté. 

Toutefois, il nous paraît indispensable d'affirmer publiquement notre position, car nous refusons 
1 'éventualité d'être considérés plus tard comme les "fossoyeurs de l'EFS". Nous pensons gue ce licenciement de personnel 
est une grave erreur, politique et psychologique. Tel est 1 'avis de la majorité du Comité Directeur EFS, partagé par les 
présidents des deux autres commissions concernées. En effet, les locaux de Lyon ne sont pas seulement le siège de 1 'EFS, 
mais abritent aussi la bibliothèque fédérale (commission Documentation), et le secrétariat de Spelunca et Karstologia 
(commission Publications). 

Voici le texte intégral de la déclaration cosignée par Roger BOISLAIGUES, Claude CHABERT, et Rémy LIMAGNE, en 
date du 2 décembre 1989. 

" Les présidents de commission Documentation, Publications, EFS, réaffirment avec vigueur que la suppression 
d'un demi-poste de salarié sur le pôle de Lyon qu'occupait Cathy JEUILLARD est incohérente avec les nouvelles 
décisions (gestion des nouveaux brevets canyon et plongée) du dernier comité directeur du 21-22 octobre. Ce 
licenciement entraînera de graves perturbations dans le fonctionnement du pôle fédéral. 

Néanmoins cette situation qui dure depuis plusieurs mois maintenant (septembre 89) entraîne un 
climat préjudiciable à un travail efficace de tout le personnel. Pour nous faciliter cette décision, Cathy s'est 
portée volontaire et compte sur une décision rapide de notre part. 

Bien que notre avis soit opposé notre décision est d'accepter le licenciement économique de Cathy, par 
respect pour ses 15 années de travail (bénévole puis salarié) au sein de notre fédération. " 

La fédération est tombée malade. Malade d'indigestion. Avant même d'avoir pu formuler un diagnostic sûr et 
précis, on lui a coupé un bras ... Le remède ne se révélera-t-il pas pire que le mal ? 

Cette décision du Bureau fédéral de priver la FFS d'une des personnes les plus compétentes de par ses 13 
années d'ancienneté, a été prise avec une précipitation déconcertante, et sur la base d'éléments de réflexion pour le 
moins confus et subjectifs. Cette suppression de poste fait économiser à la FFS environ 70000 francs par an. 

Or, n'apprenons-nous pas aujourd'hui que le déficit financier de la FFS est finalement moins important que ce 
que la plupart des estimations laissaient penser ? 

Que le compte financier 1989 est créditeur de plus de trois cent mille francs ? 
Que les subventions allouées à la FFS par le ministère augmentent cette année de 12 % ? 

N'aurait-on pu faire l'économie d'une guerre où il n'y a gue des perdants ... ? 

Il 
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Il y a un an travaillaient à Lyon, en plus du Directeur Technique, 3 secrétaires pour l'équivalent de 4 mi-temps, 
et 3 objecteurs de conscience. 

Aujourd'hui, il r.'y a plus d'objecteur et un mi-temps a disparu. 

Pour 1 'EFS, la situation vue de l'extérieur semble stable. Elle est en réalité très précaire : le président et la 
présidente-adjointe frappent et envoient eux-même tout leur courrier, assurent des tâches purement techniques pour 
alléger le secrétariat, comme la réalsation du calendrier des stages, du présent Info-EFS ... 

Au siège, le personnel restant est déstabilisé, submergé de travail. L'attribution des vacations du ministère est 
un ballon d'oxygène mais leur renouvellement sera toujours aléatoire. 

Mais nous ne laisserons pas le bateau partir à la dérive : le moteur et le gouvernail sont toujours en état il 
faut seulement trouver du carburant, en clair, des moyens humains et financiers. 

Nous remercions les élus fédéraux et les brevetés qui nous ont fait part de leur confiance 
pour nous-même un grand soutien moral. 

ce fut pour Cathy et 

Pour conclure avec le même esprit que le Bureau fédéral dans son éditorial de Spelunca n°36, nous voudrions 
préciser quelles sont pour nous les conditions nécessaires au bon déroulement et au succès d'une exploration 
spéléologique. 

Il faut un chef d'équipe, c'est exact, et il lui faut une équipe. 
Cette ~quipe doit être constituée de techniciens spécialistes dans tous les domaines de 1 'exploration, aptes à 

conseiller le chef. 
·Mais le chef se doit de tenir compte de l'avis des spécialistes qui 1 'entourent, leur donner tous les éléments 

de réflexion, et leur faire partager ses décisions. Sinon, il ne faut pas s'étonner de l'apparition et du développement 
de dissidences. 

Robert DE JOLY le solitaire, et les équipes alpines d'André BOURGIN ou Raymond GACHE, avaient à une même 
époque des conceptions opposées pour mener à bien des explorations difficiles. Notre histoire montre que les prouesses 
de l'un sont loin d'égaler les succès des autres. 

la Direction EFS 

27 février 1990 
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COMITE DIRECTEUR E.F.S. 

COMITE E.F.S. C 0 M P 0 S 1 T 1 0 N JANVIER 1 9 9 0 
********************************************************************************** 

Président: .............. LIMAGNE Rémy: 
Président-Adjoint: ...... JOHANNET Anne: 
Trésorier: .........•.... MARCHAND Thierry: 

RUSS Robert: 
DELOZANNE Raynal: 
DUCHENE Maurice: 

Objecteurs:. . . . . . . . . . . . . Postes vacants. 

D 1 R E C T 1 0 N 

38 rue du Maréchal Foch, 39300 Champagnole. 
176 rue Jeanne d'Arc, 75013 Paris. 
Freyssinges, 19150 Cornil. 
180 route de Pertuis, 84300 Cavaillon. 
Ecole primaire, Les Echets, 01700 Miribel. 
La Caussette, Lacaugne, 31390 Carbonne. 

Conseillers Techniques Régionaux: MEYSSONNIER Marcel (Lyon), FULCRAND Serge (Toulouse). 
Secrétariat Pôle Fédéral de Lyon: ROUCHON Monique, THORAL Marie-Claude. 

C 0 0 R D 1 N A T E U R S R E G 1 0 N A U X 

PLUCHON Patrick: Rés. La Remarde, Esc B, 6 Bd J. Jaurès, 91290 Arpajon. Région A 
Région B 
Région C 
Région D 
Région E 
Région F 
Région G 
Région H 
Région J 
Région K 
Région L 
Région M 
Région N 
Région P 
Région R 

JOVIGNOT François: 1 rue Bossuet, 21160 Marsannay la COte. 
TANGUILLE Laurence: Bat. 1.3 , rue René Trousselle, 69120 Vaulx en Velin. 
ZIEGLE Denis: 7 rue de Montigny, 13100 Aix en Provence. 
BOUSSAGOL Christian: La Cadière, 30170 Saint Hippolyte du Fort. 
FLAUJAC Marie-Hélène: Roc de Guirol, Calvignac, 46160 Cajarc. 
GODART Jean-François: 
MOREAU Véronique: 
LUTZ Roger: 
MULOT José: 
ROS Albert: 
MARCHAND Thierry: 
MASSON Thierry: 
BRESSON Laurent: 
WALTER Jean-Marie: 

4 rue Darrichon, 64000 Pau. 
101bis rue de la Mariette, 72000 Le Mans. 
7 rue de la Haie Brout, 76800 St Etienne du Rouvray. 
Thoix, 80160 Conty. 
7 place de la Mairie, 57050 Plappeville. 
Freyssinges, 19150 Cornil. 
6 rue Albert Camus, appt 381, 36000 Chateauroux. 
Chèzabois, 39800 Colonne 
9 route d'Aspach, 68700 Cernay. 

R E S P 0 N S A B L E S N A T 1 0 N A U X D E S T A G E S 

INSTRUCTEUR : ........... DUCHENE Maurice: La Caussette, Lacaugne, 31390 Carbonne . 
MONITEUR : .............. BOUSSAGOL Christian: La Cadière, 30170 Saint Hippolyte du Fort. 
INITIATEUR : ..........•. CAILHOL Didier: 
QUALIFICATION SPELEO : .. KERDAFFREC Jacques: 
PERFECTIONNEMENT : ...... MULOT José: 
FORMATION : ............. RUSS Robert: 
DECOUVERTE : ............ SAUVAJON Luc: 
ACTIONS DIVERSES : .....• KERDAFFREC Jacques: 
STAGES SCIENTIFIQUES : .. VALLET Philippe: 
STAGES SECOURS: ......... COUTURIER Jean-Paul: 
STAGES CANYON: .......... PIART Bernard: 

Rue du Lomont, Pierrefontaine les B., 25310 Hérimoncourt 
Rue de Gabizos, Asson, 64800 Nay. 
Thoix, 80160 Conty. 
180 route de Pertuis, 84300 Cavaillon. 
18 impasse de la frênaie, allée Il, 38090 Villefontaine. 
Rue de Gabizos, Asson, 64800 Nay. 
4 rue du Capitaine Poirot, 88200 Saint Nabord Fallières. 
32 avenue Victor Cresson, 92130 Issy-les-Moulineaux. 
Souyri, 12330 Salles la Source. 

84.52.29.15 
(1)43.36.21.53 

55.27.25.53 
90.71.43.99 
78.91.83.05 
61.87.19. 75 

(1 )64. 90. 06.75 
80.52.83.97 
78.80.70.93 
42.96.01.51 
66.77.21.21 
65.30.22.70 
59.84.48.15 
43.72.18.61 
35.66.68.05 
22.41.28.45 
87.31.08.16 
55.27.25.53 
54.27.34.19 
84.37.53.94 
89.39.90.98 

61.87.19. 75 
66.77. 21.21 
81.35.11.12 
59 .71. 06.44 
22.41.28.45 
90.71.43.99 
74.96.45.10 
59 . 71. 06. 44 
29.62.50.28 

(1)46.38.17.66 
65.68.56.91 



1 9 9 0 . L'EFS POUR QUOI FAIRE ? 
par Rémy LIMAGNE, Président EFS 

Quelques uns ont pu être surpris, à la lecture d'INFO-EFS n°20-1989, de constater que le nouveau 
Président de l'EFS mettait en avant la défense du libre-accès aux cavités dans sa déclaration de politique générale. 

Ceux-là sont probablement convaincus aujourd'hui du bien-fondé de cette orientation ! 

En effet, la spéléologie subit actuellement une vaste offensive visant de toute évidence à la mise en place 
d'une réglementation de l'activité. Les prétextes et les méthodes ne manquent pas : articles dévastateurs dans la presse 
grand public, médiatisation extrême des accidents, pressions des administrations à tous les niveaux ... 

Les spéléos commencent à s'émouvoir : la commission Protection du Karst mène une enquête sur les grottes 
fermées ; des CSR, des CDS organisent des réunions spéciales pour trouver des solutions à ce problème. Il est temps 
Car d'autres agissent plus vite que nous : frénésie des portes blindées à l'entrée des grottes, multiplication des 
arrêtés municipaux restreignant la spéléo, discussions au plus haut niveau pour intégrer la spéléologie à la "loi 
Montagne" (sauvetages facturés aux victimes, ... ). 

Alors, que peuvent faire les cadres EFS ? 

Avant tout, prendre conscience de la véritable finalité de l'enseignement. 

Aujourd'hui, le but ultime de toute action d'enseignement (et de toute action fédérale en général) doit être 
de garantir le simple droit à la pratique de la spéléologie. 

La réalisation de l'action ne doit pas être considérée seulement comme un objectif final, mais aussi comme un 
moyen : 
- l'organisation d'un stage n'est pas un but en soi, mais un moyen 
- une projection de diapositives en public n'est pas un but en soi, mais un moyen 
- l'encadrement en centres de vacances n'est pas un but en soi, mais un moyen ; 

la Fédération elle-même n'est pas une finalité, mais le moyen gui nous permettra de préserver le droit d'aller sous 
terre. Cela n'est pas rien l 

Ces moyens mis en oeuvre ponctuellement aboutissent souvent. Par exemple, le stage Instructeur no2 de 1989 
(réseau du Verneau, dans le Doubs)a été transformé en une grande opération de relations publiques, et a eu pour résultat 
de repousser une menace de réglementation d'accès qui pesait sur le 4ême réseau souterrain français ... 

D'autres moyens, de portée plus générale, peuvent être mis en oeuvre : 
- La Fédération a un poids dérisoire ? Il est possible de la rendre numériquement plus forte en y intégrant toutes les 
pratiques occasionnelles. 
-Le Ministère pousse à la création d'un Brevet d'Etat 7 Négocions-le fermement contre des garanties sur l'accès aux 
sites, des aides financières sérieuses, etc ... 
-La spéléologie a une image négative auprès du grand public? Offrons-lui autre chose : l'idée de compétition doit étre 
étudiée de prés, car d'autres le font déjà à notre place. 

Bien sûr, tout cela peut légitimement choquer. Mais personne ne peut nier l'ampleur du problème. Alors, il 
nous faut prendre des dispositions, adopter un état d'esprit progressiste et énergique. 

Sinon, les décisions se prendront sans nous, et contre nous. 

Alors, 1990 ... l'EFS pour quoi faire? Peut-être pour que vive la spéléologie 
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PLANNING D'ACTIVITE 
REMY LIMAGNE 

PRESIDENT EFS 

Engagement fédéral 1989 au titre de président EFS, liste chronologique. 

14,15 janvier 
4,5mars 
7 mars 
11,12 mars 

EFS Lyon 
EFS Lyon 
Poligny (Jura) 
Paris 

Réunion de Direction EFS 
Info-EFS, préparation "Spéléomania" 
Entretien avec président SSF 
Comité Directeur EFS nol 

1 9 8 9 

21 mars 
25,26 mars 
7 avril 

EFS Lyon 
Liège (Belgique) 
Cabreret (Lot) 

Apprentissage gestion fichiers (C. JEUILLARD) 
Congrès "Spéléomania", communications, stand 
EntretienT. MARCHAND, trésorier EFS 

8 avri 1 
12 avri 1 
25 avri 1 
13,14,15 mai 
3,4 juin 
13 juin 
1er juillet 
10 juillet 
25 juillet 
26 juillet 
28 juillet 
29 juillet 
3 août 
26 août 
23,24 septembre 
28 septembre 
15 octobre 
21.22 octoore 
28 octobre 
3 novembre 
13 novembre 
15 novembre 
17 novembre 
18,19 novembre 
26 novembre 

EFS Lyon 
Champagnole (Jura) 
EFS Lyon 
Poitiers (Vienne) 
Paris 
EFS Lyon 
EFS Lyon 

Travail au siège EFS 
Entretien avec B. lHERY, CREPS de Chalain 
Entretien avec candidat objecteur 
Assemblée Générale FFS 
Participation Comité Directeur SSF 
Travail au siège EFS 
Travail au siège EFS 

EFS Lyon Réunion réorganisation pôle fédéral de Lyon 
EFS Lyon Réception et diffusion posters FRAPNA 
Tour de Faure (Lot) Entretien G. BARIVIERA, formation APN Florac 
Cabreret (Lot) Entretien "Amis du Célé", pour label EFS 
Aéroport de Lyon 
Besançon (Doubs) 
EFS Lyon 

Echanges internationaux, accueil Irlandais 
Emission télévisée FR3, stage international 
Travail au siège EFS 

Besain (Jura) Réunion de Direction EFS 
Nainville (Essonne) Réunion SSF- Direction Sécurité Civile 
Besain (Jura) Entretien B. lHERY, CREPS de Chalain 
Paris Comité Directeur FFS 
Cavaillon (Vaucluse) Entretien R.RUSS, préparation CD EFS 
Déservillers (Doubs) Reportage FR3, U.V. instructeur 
Poligny (Jura) Entretien JC FRACHON (SSF), J BARIOD (CoMed) 
Doucier (Jura) Entretien Directeur CREPS Chalain, convention 
EFS Lyon Réunion président FFS, réorg. pôle fédéral 
Cavaillon (Vaucluse) Comité Directeur EFS no2 
Lalleyriat (Ain) Reportage vidéo + interview presse écrite 

2 décembre EFS Lyon Entretien président commission Publications 
Entretiens, échanges avec fédé. irlandaise 28 au 31 décembre Belfast (Irlande) 

Liste volontairement exhaustive, mais ne concernant que des actions ponctuelles; 
il convient d'y rajouter une douzaine d'heures hebdomadaires de travail EFS à domicile (travaux dactylo, 
traitements informatiques, courriers, dizaines d'heures de communications téléphoniques, parfois après 23 h ... ). 

Seuls les déplacements pour réunions de Direction ou de Comité Directeur ont fait l'objet d'indemnités. 

Et la spéléo, jamais ? 
Si, ouf ! Grâce aux stages fédéraux: 7 stages encadrés, équivalents à 38 journées. 

A 
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ACTIVITE 1 9 8 9 ANNE JOHANNET 
Présidente-Adjointe EFS 

Deux axes principaux pour mon action au sein de la Direction 
EFS: aspect organisationnel des stages, et suivi des brevetés. 

L'organisation des stages comprend plusieurs volets très 
différents 8t j'ai eu à me pencher sur plusieurs problèmes : 

a) Calendrier des stages : 
- planification des stages initiateur dont le déroulement a été 
perturbé au début de l'année 1989, 

récolte des informations auprès des Coordinateurs EFS et des 
commissions fédérales pour parvenir à éditer un calendrier des 
stages de l'année 1990 dès le mois de novembre 89, 

projet d'un complément de calendrier en mars pour la fin de 
l'année en cours. 

b) Contenu des stages 
- mise à jour après usage des référentiels des stages, 
- modification des stages découverte et perfectionnement dont la 
durée minimale est passée respectivement à 4 jours et 5 jours. 

c)Amélioration des documents à usage des cadres ou de l'EFS : 
- acte de candidature, 
- acte de candiàature pour les stages découverte, 
- présentation des stages découverte, formation et perfection-
nement, 
- compte-rendu d'activité des cadres, 
- memento à usage des responsables de stage, 
- questionnaire après stage, 

canevas de rapport d'activité des coordinateurs régionaux et 
des responsables nationaux de stage, 
- papiers à entête de l'EFS. 

d) Analyse du compte-rendu d'activité des cadres de l'année 1988: 

Au sein de la CADDIS, mon action est assez différente : 
- avis donné sur les six mémoires instructeurs parus en 1989, 
- courrier adressé aux stagiaires initiateurs mécontents de ne 
pas avoir obtenu le brevet, 

courrier adressé pour la première fois à un moniteur-stagiaire 
n'ayant pas titularisé son brevet. 

Ce bilan est à mon sens positif, non pas tant à cause du 
travail réalisé que par la qualité des personnes avec qui j'ai eu 
à l'effectuer. Quasiment tous les points cités plus haut ont été 
menés à bien en collaboration avec les responsables concernés, et 
je voudrais à ce titre remercier l'ensemble du Comité Directeur 
de l'EFS qui a pris la peine de coopérer avec simplicité et effi­
cacité à mes demandes de renseignements (généralement assujetties 
de dates limites). 

9 



BILAN D'ACTIVITES 1 9 8 8 - 1 9 8 9 
Michel DUSSURGET, objecteur EFS 

1. FORMATION PERSONNELLE : 

- Brevet de Moniteur Fédéral 1988. 

2. ENCADREMENT DE STAGES 

- Initiateur. 
- Qualification. 
- Découverte. 
-Formation continue (enseignants EPS Lyon). 

3. TRAVAUX AU SIEGE EFS 

- Calendrier des stages 1989 et 1990 : 
Tirage offset. 
Mise sous enveloppe et envoi aux clubs. 

- INFO-EFS 1989 : 
Mise en page, illustration. 
Tirage offset. 
Mise sous enveloppe et envoi. 

- Couvertures des Dossiers-Instruction 
Conception, réalisation. 

- Classeurs EFS pour Dossiers-Instruction 
Conception. 
Recherche fabricant. 

- Spéléhome : 
Recherche et contrôle des informations. 
Mise en page, réalisation de la couverture. 
Tirage offset. 

- Dépliant EFS : 
Recherche d'informations et conseils. 
Conception, Réalisation. 

- Table lumineuse : 
Recherche de modèles. 
Achat matériaux. 
Conception, réalisation. 

- Caisse de transport pour ordinateur 
Achats matériaux. 
Conception, réalisation. 

- Entretien général des locaux. 

3. PERMANENCES ET REUNIONS FEDERALES : 

- Permanences téléphoniques en dehors des heures de secrétariat. 
- Participation réunions de Direction et Comité Directeur EFS. 
- Stand EFS aux congrès nationaux et régionaux. 



BILAN D'ACTIVITES 1 9 8 9 
Serge FULCRAND 

Consei 11er Technique Régional Midi -Pyrénées 

1. ENCADREMENT DE STAGES : 

-Initiateur (Aveyron, mai 1989). 
-Initiateur (Aude, juin 1989). 
-Moniteur (Haute-Garonne, avril 1989). 
-U.V. technique Instructeur (Ariège, septembre 1989). 
-Techniques spéléo-aquatiques (Cévennes, mai et octobre 1989). 

2. MISSIONS A L'ETRANGER : 

- URSS (Géorgie) du 28 août au 15 septembre 1989. 
Formation de cadres soviétiques. 

-CHINE (région de GUY HIAN) du 20 octobre au 15 décembre 1989. 
Formation de cadres chinois. 

3. ANIMATION FEDERALE, REUNIONS 

- Direction EFS. 
- Comité Directeur EFS. 
- Journées d'études EFS. 
-Assemblée Générale CSR Midi-Pyrénées. 
- Assemblée Générale CSR Languedoc-Roussillon. 

Assemblée Générale FFS. 
- Réunions de CDS en Midi-Pyrénées. 
- Réunions de la Commission Canyon. 

4. PERMANENCES 

- Jeudi matin 

- Jeudi après-midi 

CSR Midi-Pyrénées 
3 rue Arago, 31500 Toulouse. 

Direction Régionale Jeunesse et Sports 
46 rue des Couteliers, 31000 Toulouse. 
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BUDGET EFS 1 9 9 0 

(adopté par le Comité Directeur EFS le 19 novembre 1989) 

POSTES 

1. FONCTIONNEMENT 

PHOTOCOPIEUR 
FOURNITURES BUREAU 
LOCAUX 
EDF - GDF 
TELEPHONE 
TIMBRES 
REUNIONS DIRECTION 
DEPLACEMENTS DIRECTION 
COMITE DIRECTEUR EFS 
u. I. s 
GESTION BREVETS 

2. ACTIONS : 

FRAPNA (Posters) 
SPELEHOME 
DEPLIANT PUBLICITAIRE EFS 
INFO EFS N°21 
CAHIER EFS N°3 
REFERENTIELS 
CLASSEURS D.I 
DOCUMENTATION 
PUBLICATIONS DIVERSES 
OFFSET 
SUIVI INSTRUCTEURS 
STAGES INSTRUCTEUR 
STAGES MONITEUR 
MATERIEL SPORTIF 
LABEL EFS ET CONVENTIONS 
SERVICE PLACEMENT 
FORMATION CONTINUE 
VACATIONS SEJS 

AIDE FEDERALE SOLLICITEE 

TOTAL GENERAL 

17 

DEPENSES 

7.700,00 
15.000,00 
13.500,00 

6.160,00 
20.000,00 
30.000,00 
10.000,00 
10.000,00 
25.000,00 
5.000,00 

10.000,00 

22500,00 
14500,00 

5000,00 
10000,00 

5000,00 
2000,00 

1140,00 
3000,00 

12000,00 
10000,00 
20000,00 

120000,00 
6000,00 

20000,00 
100000,00 

503500,00 

RECETTES 

35000,00 
8000,00 

2000,00 

8000,00 

3000,00 

20000,00 
146000,00 

6000,00 
2500,00 
3000,00 

20000,00 
100000,00 

150000,00 

503500,00 



BILANS DES STAGES 

1 9 8 9 

BILANS PAR THEMES DE STAGES 

REALISES PAR LES RESPONSABLES NATIONAUX 

DU COMITE DIRECTEUR EFS 
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AVERTISSEMENT IMPORTANT 

Les Responsables Nationaux de stages, notamment des stages 
techniques et spécialisés, sont unanimes à déplorer cette année 
de graves difficultés pour obtenir les comptes-rendus de la part 
des organisateurs de stages. 

CETTE SITUATION N'EST PAS TOLERABLE. 

Le recensement et l'analyse des stages est une mission es­
sentielle de l'EFS. 

De ce bilan dépend sa crédibilité auprès du Ministère Jeu­
nesse et Sports ; de cette crédibilité dépendent en grande partie 
les finances de la fédération ; de ces finances dépend la qualité 
du service rendu aux fédérés ... donc à chacun de nous ! 

IL FAUT QUE CHACUN JOUE LE JEU ET RESPECTE LE CONTRAT. 

L'EFS propose gratuitement aux organisateurs la publicité de 
leurs stages dans son calendrier diffusé à tous les clubs, dans 
Spelunca, sur serveur Minitel. Elle gère les conventions 
formation-continue au bénéfice des responsables de stages. Elle 
propose des formulaires normalisés, une documentation pédagogique 
conséquente. L'agrément EFS est fréquemment mis en avant pour des 
demandes de subventions. Etc .. 

Les responsables de stage SONT TENUS d'envoyer leur compte­
rendu dans les temps impartis, pour permettre le bilan national 
annuel. 

A partir de 1990, les responsables de stages qui ne s'ac­
quitteront pas de cette tâche de façon satisfaisante, se verront 
refuser tout agrément ultérieur pour tout type de stage, et dis­
paraîtront de la liste des brevetés actifs de l'EFS. 

Décision de la Direction EFS, 13 janvier 1990. 
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INSTRUCTEUR FEDERAL 
par Maurice DUCHENE 

1. DEUX U.V. TECHNIQUES INSTRUCTEUR : 

1.1. Unité de valeur tchnique n°l 
Organisée par les clubs toulousains de l'Aérospatiale et du 

Centre National d'Etudes Spatiales, elle s'est déroulée sur le 
massif de l'Estelas en Ariège, et plus particulièrement dans le 
gouffre de la Coume Ferrat, du 22 au 26 septembre. 

15 participants, dont 6 instructeurs-stagiaires, ont 
contribué à l'avancement des explorations. L'encadrement était 
assuré par Guy QUER et Serge FULCRAND pour la partie sportive, 
par Georges JAUZION et Alain MANGIN pour la partie scientifique. 

Si tous les objectifs n'ont pas été atteints, cela vient 
d'une part de l'ambition du programme prévisionnel, et d'autre 
part de la mobilisation de la majorité de l'équipe par une alerte 
secours à la Coume Ouarnède pendant près d'une journée. 

Les stagiaires ont en outre participé à une expérience de 
coloration, puis à l'analyse des résultats au laboratoire souter­
rain de Moulis, en compagnie des chercheurs et techniciens. 

Cette collaboration active entre sportifs et scientifiques a 
été particulièrement constructive et est à perpétrer et à 
améliorer. L'U.V. n°2 nous conforte d'ailleurs dans cette 
perspective. 

Merci à Jean-Marc HONIAT pour l'organisation sans faille de 
ce séjour. 

1 . 2. Unité de valeur technique n°2 : 
Organisée par Rémy LIMAGNE, secondé par Bruno THERY et Phi­

lippe VALLET, cette U.V. a réuni en outre 11 participants dont 8 
instructeurs-stagiaires à Nans-sous-Sainte-Anne (Doubs), du 1er 
au 5 novembre, dans le célèbre réseau du Verneau. 

Le programme initial fut largement modifié, compte-tenu: 
- De l'annulation du stage national scientifique, ce qui a 

permis une réunion très constructive d'une journée avec les mem­
bres de la commission nationale présidée par Pierre MOURIAUX. 

- De la menace d'interdiction de la spéléologie sur la com­
mune de Déservillers (accès supérieurs au réseau du Verneau), 
conséquence entre autre d'une opération de secours largement 
médiatisée, et ayant suscité des réactions passionnelles et pas­
sionnées de la part des élus locaux et des spéléos. 

- D'une crue exceptionnelle qui a perturbé les explorations. 
Cette session fut néanmoins une réussite qui aura permis des 

réflexions de haut niveau avec les cadres de la commission 
scientifique, et de proposer d'intégrer dans le cycle instructeur 
le choix d'encadrer soit un stage Moniteur (spéléo ou canyon), 
soit un stage national scientifique (décision prise par le Comité 
EFS les 18 et 19 novembre 1989). 

Par ailleurs, l'action menée auprès des habitants de Déser­
villers (projection de diapos en relief), et auprès des élus et 
du grand public (invitations et reportage télévisé) fut très po­
sitive puisque la menace d'interdiction a été levée. 
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2. INSTRUCTEURS TITULARISES EN 1989 et travaux de recherche 

- Christian BOUSSAGOL : 
« Organisation d'une malle pédagogique régionale. » 
- Daniel CAVAILLES : 
« Spéléologie et pédagogie. » 
- Gérard CAZES : 
« Exemple de circulation hydrogéologique en zone karstique sous­
cévenole: le système du Rieutord souterrain. » 
- Marc DUHAMEL : (en collaboration avec Adolphe CASTILLA) 
« Techniques alpines et travaux acrobatiques. » 

- Serge FULCRAND : 
« Les grandes rivières souterraines. » 
- Jean-François GODART 
« La spéléologie et la vie associative. » 
- Jacques KERDAFFREC : 
«La "speedéo", spéléologie dans le cadre d'une préparation à 
1' insertion. >> 

- Thierry KRATTINGER : 
« Documentation topographique, méthode de calcul et programme 
informatique. » 
- Martinho RODRIGUES : 
« Le professionnalisme. » 
- Philippe VALLET : 
« Rapport sur trois stages scientifiques nationaux. » 

3. INSTRUCTEURS STAGIAIRES (et travaux de recherche) 

· 3.1. Fin de cycle en 1989 

- Patrick LABADIE : ' 
« Préparation des expéditions à l'étranger. » 
- Thierry MARCHAND : 
« Droit et spéléologie. » 
- Jean-Christophe RAYMOND 
« Panneaux didactiques sur le matériel. » 

3.2. Fin de cycle en 1990 : 

- Adolphe CASTILLA : (en collaboration avec Marc DUHAMEL) 
« Techniques alpines et travaux acrobatiques. » 
- Maurice DUCHENE : 
«Manuel de responsable fédéral (1ère partie). » 
- Yves PASCAL : 
«Organisation et reportage "Téléthon 89". » 
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3.3. Fin de cycle en 1991 

- Guy BARIVIERA : 
« Essai d'analyse sur l'organisation et le fonctionnement de deux 
fédérations : spéléologie et judo. » 
- Gérard GARNIER : 
« Spéléologie, tourisme et développement économique des Bauges. » 
- Laurent MACARY : 
« Création de jeu de société : spéléologie pédagogique. » 
- Laurent MAFFRE : 
« Malle pédagogique Découverte du milieu souterrain (à l'usage 
des enfants). » 
- Franck MARCILLOUX 
« Montage diapo "la spéléologie et les enfants en classe verte" 
et plaquette "comment aborder la spéléologie à travers la 
topographie'' (méthode pédagogique pour les enfants). » 
- Patrice PELISSIER (de Millau) : 
« Plan d'entraînement pour spéléologie sportive » ou « Techniques 
de recherche de cavités sur les Grands Causses. » 
- Patrice PELISSIER (de Perpignan) : 
« Matériel et collectivités et évolution du matériel. » 

3.4. Fin de cycle en 1992 

- Guillaume BOULOUMIE : 
« Travail sur les référentiels Moniteur. » 
- Didier CAILHOL : 
« Les couvertures de survie. » 
- Bernard CARLES : 
« Montage vidéo : les techniques de réchappe et de dégagement. » 
- Daniel CHAILLOUX : 
« La photographie en relief. » 
- Michel ESTRABOLS : 
« La topographie, vulgarisation. » 
- Marie-Hélène FLAUJAC : 
« La spéléologie, diaporama de vulgarisation. » 
- Jean-Paul GUARDIA : 
« Protection et sauvegarde d'un karst : la Pierre Saint Martin. » 
- Jean-Marc HONIAT 
« Etude et contenu précis du stage Initiateur. » 
- Anne JOHANNET : 
« Matériel et sécurité. » 
- Philippe LEVEQUE : 
« Etude comparative de matériels. » 
- José MULOT : 
« Montage diapos, la formation des calcaires. » 
- Patrice TORDJMAN : 
« Notions de géologie, géochimie et hydrologie karstique, à l'u­
sage des stages Moniteur et Initiateur (forme de jeu). » 
- Bernard TOURTE : 
« Karstologie abordable à tout spéléo, et initiation à la bios­
péologie en stage. » 
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MONITEUR FEDERAL 
par Christian BOUSSAGOL 

1. RECAPITULATIF POUR L'ANNEE 1989 

Stage candidats Age moyen Réussites Echecs Echecs 
Tests Péda 

COUME OUARNEDE 20 30 ans 17 2 1 
(Pâques) 85% 10% 5% 

PIERRE ST MARTIN 11 26 ans 6 1 4 
(Octobre) 54% 9% 36,5% 

ENSEMBLE 31 28 ans 23 3 5 
74,2% 9,5% 16,2% 

COUME - Taux d'encadrement : 2,5 stagiaires par cadre. 
- Hébergement, nourriture : 86,10 francs/jour/pers. 
- Bénéfice : 320 francs. 

PIERRE - Taux d'encadrement : 2,2 stagiaires par cadre. 
- Hébergement, nourriture : 104,62 francs/jour/pers. 
- Déficit : 2079 francs. 

Bilan difficile sur les deux stages car le compte-rendu de 
celui de la Pierre-Saint-Martin ne m'est pas encore parvenu. 

Mais on retrouve dans le vécu et le bilan du stage de la 
Coume des constances héritées des autres années : 
- Hébergement inadapté : Influence sur la dynamique du stage et 
les relation stagiaires-cadres, 
- Nombre de stagiaires élevé : - Hétérogénéité accrue au niveau 

des compétences. 
- Ne favorise pas les échanges. 
- Organisation lourde. 

Le contenu d'un stage moniteur est toujours aussi lourd. Il 
faut dès maintenant trouver des solutions précises : 

- Travail personnel à préparer avant le stage. 
- Publication lourde du C.R. à revoir. 

Hétérogénéité des stagiaires, mise en place d'un suivi 
différencié. 

Chaque année les mêmes remarques sont faites. 
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2 . BILAN CHIFFRE SUR 4 ANS 

Année Candidats Réussites Echecs-Tests Echecs-Péda 

1986 36 23 9 4 
63,9% 25% 5,9% 

1987 28 16 10 2 
57,1% 35,7% 7,2% 

1988 27 21 6 0 
77,8% 22,2% 0% 

1989 31 23 3 5 
74,2% 9,6% 16,2% 

Moyenne 30,5 69,2% 23,1% 7,3% 

On peut relever quelques constantes : 

- La moyenne annuelle des candidatures est environ de 30. 
Le taux de réussite est d'environ 70% soit 20 moniteurs sta­

giaires par an. Ce taux est en augmentation. 
- Tendance à la baisse au niveau des échecs aux tests techniques. 

Tendance à la hausse au niveau des échecs aux parties 
pédagogiques. 
- Plus de stages en périodes fractionnées. 

Absence de réunion préparatoire, souvent pour problèmes 
économiques. Mais quelles en sont les conséquences sur les 
stages? Peut-on se passer de ce type de réunion ? Avis des autres 
organisateurs ? 

BREVETS FEDERAUX 

évolution du nombre de candidats 

Nombre 

III instructeur 
rn moniteur 
tl initiateur 
• qualification 

84 85 86 87 88 89 Année 
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INITIATEUR FEDERAL 
par Rémy LIMAGNE et Didier CAILHOL 

1. REMARQUES IMPORTANTES ET RAPPELS 

14 stages agréés pour 1989, 3 annulés, et 3 qui ne se sont 
pas déroulés dans les meilleures conditions ... c'est beaucoup 

Les stages annulés l'ont été par manque de candidatures. 
On peut, au moins pour le stage de février, incriminer la 

parution trop tardive du calendrier des stages EFS. 
Puis, une modification de date porta à 3 le nombre de stages 

pendant la semaine de Pâques. Résultats : 2 stages annulés, le 
troisième surchargé, transfert de cadres, mise sur pied d'un sta­
ge national pour récupérer des candidats isolés et des inscrits 
de dernière minute ... 

Enfin, les deux stages programmés sur divers week-ends d'a­
vril à juin avaient si peu d'inscrits qu'ils ont dû se regrouper. 

Heureusement les autres stages se sont fort bien déroulés. 

Cela nous amène à énoncer les rappels suivants : 
La programmation des stages initiateur doit être rigoureuse et 

cohérente avec le potentiel des demandes (nombre de stages par 
région et par période= rôle du Responsable National). 
- Le responsable du stage est un moniteur validé. 
- Il organise le stage pour son Comité Régional. 

La demande d'agrément doit être déposée au-moins 2 mois avant 
le début du stage, avec une équipe de cadres constituée, et fia­
ble ! 
- Le contenu de la formation est fixé par les Référentiels EFS. 

Le Compte-Rendu Normalisé doit être envoye a l'EFS dès la fin 
du stage, le Compte-Rendu Détaillé dans les deux mois. 

Enfin, il serait souhaitable que dans un proche avenir, les 
Régions parviennent à s'organiser pour programmer ces stages 
avant le mois de juillet, pour l'année suivante. Cela permettrait 
de publier un pré-calendrier plusieurs mois avant le début de 
l'année considérée ... 

**************************************************************** 
* * 
*De 1979 à 1989 (11 ans), 90 stages initiateur ont rassemblé * 
* 1498 candidats, 1189 ont obtenu le brevet * 
* * 
* 142 sont devenus moniteurs, sur les 1046 initiateurs restant * 
* 730 sont toujours fédérés en 1989, soit 70% * 
* * 
**************************************************************** 
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2. BILAN CHIFFRE 

Un stage qui s'est déroulé du 27 décembre 1989 au 3 janvier 
1990 sera comptabilisé dans le bilan 1990. 

150 candidats au total, répartis sur 11 staqes 
(dont 2 candidats à la formule "cadre-stagiaire", 
n°19, page 18) 

Initiateur. 
cf INFO-EFS 

121 brevets délivrés en 1989, 
(rappel: taux d'échec 1984 = 29,3% 

soit un taux d'échec de 19,3% 
1986 = 25,4 % 1988 = 20 %) 

L'âge moyen des stagiaires est toujours élevé 27 ans. 30% 
d'entre-eux ont plus de 30 ans ; 9% ont moins de 20 ans, ce qui 
est tout de même plus que l'an dernier (4,5%). 

6 candidats sont des "redoublants", qui ont tous obtenu le 
brevet à ce 2ème essai 3 possédaient déjà la "Qualification". 

37 candidats sont originaires de la région Midi-Pyrénées (un 
sur quatre ! ). Il faut dire que 3 stages ont été organisés par­
et dans - la région ... cause et conséquence ! 

Forte progression aussi des candidatures en régions Centre 
et Provence-Côte d'Azur. 

22 moniteurs-stagiaires ont pu être titularisés par l'enca­
drement de ces stages. 

STAGE INITIATEUR 

Evolution du nombre des candidats de 1983 à 1989 

200 

Candidats 

[] Echecs 

~ Succès 

100 

Année 
1983 1984 1985 1986 1g87 1988 1989 
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DECOUVERTE 
DU MILIEU SOUTERRAIN 

par Luc SAUVAJON 

1. INTRODUCTION : 

. Je tiens ici à sensibiliser les organisateurs et responsa­
bles de stages Découverte au calvaire que représente ce type de 
bilan. Calvaire dû au non retour de plus en plus fréquent des in­
formations sur les stages. 

Faire un bilan sans données, c'est dur, très dur Courir 
après les données, cela prend beaucoup de temps ! Et il me semble 
que si chaque responsable de stage se consacrait un peu plus à sa 
tâche (déjà lourde par ailleurs, c'est vrai) cela pourrait peut 
être aller un peu mieux. 

Les procédures sont peut être jugées un peu lourdes ? La 
question est posée, le débat est ouvert. Merci d'y réfléchir. 

2. PROGRAMMATION : 

21 stages de découverte étaient programmés début 1989 au ca­
lendrier EFS, dont 2 faisaient l'objet d'une demande d'agrément 
en tant que "stage d'approfondissement B.A.F.A". 

Mais ce sont en tout 41 stages qui furent répertoriés 
- 13 ont fait une demande d'agrément "Découverte", 

7 ont été agréés à postériori, 
5 ont été en fait transformés en A.D.E, 
3 ont été une erreur de programmation, 
1 a eu lieu sans agrément E.F.S, 
12 ont été annulés. 

9 des 12 stages annulés l'ont été par manque de stagiaires 3 
furent transformés en A.D.E car il n'y avait qu'un initiateur 
dans l'équipe d'encadrement (Stage B.A.F.A - 50h) ; les 2 autres 
A.D.E ne correspondaient pas aux normes des stages découvertes. 

3. DEROULEMENT DES STAGES : 

Le bilan porte actuellement sur 20 stages. 

- Organisateurs : 

Ceci dans 7 régions 

1 E.F.S, 3 C.S.R, 7 C.D.S, 2 Club, 
7 autres organisateurs 
A- C - D - F - G - H - P + 1 national. 

La durée des stages varie entre 5 et 10 jours avec une 
moyenne de 5,5 jours. Rappel des durées moyennes : 
1985 : 5 jours ; 1986 : 6,5 j. ; 1987 : 7 j. ; 1988 : 5,5 j. 
2 se sont déroulés en périodes fractionnées. 
1 s'est déroulé en parallèle avec 1 stage initiateur. 
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4. STAGIAIRES ET CADRES : 

Ces 20 stages ont regroupé 178 stagiaires, pour un total de 
986,5 journées-stagiaires. 
Ces stagiaires se répartissent en 64% d'hommes, 36% de femmes. 

La moyenne d'âge est de 22 ans (en hausse par rapport à 1988 
où elle était de 19 ans), âges variant entre 12 et 40 ans. 
23% sont des mineurs et 5% sont déjà fédérés lors du stage. 

74 brevetés ont encadré ces stages : 12 instructeurs, 16 
moniteurs, 37 initiateurs, 2 qualifiés, 7 autres cadres, soit un 
total de 406,5 journées-cadres pour 1989. 
Le taux moyen d'encadrement est de 1 cadre pour 2 stagiaires. 

A signaler l'utilisation de la formule cadre-stagiaire ini­
tiateur sur un stage découverte. 

5. CONTENU DES STAGES : 

Cela n'est encore qu'une analyse partielle des compte-rendus 
détaillés car seulement la moitié à été envoyée 

Le contenu est relativement homogène, se rapprochant bien 
des référentiels E.F.S, quoique toujours un peu en dessous en ce 
qui concerne les matières scientifiques. 

6. CONCLUSION : 

Les annulations de stages proviennent presque essentielle­
ment du manque ou de l'absence de stagiaires. 4 sur 13 provien­
nent du désengagement d'un cadre de stage. 
A Pâques étaient programmés 11 stages . . . . . . . . . . . . . . . 3 annulés 
Aux vacances d'été étaient programmés 9 stages . . . . . . 3 annulés 
A la Toussaint étaient programmés 8 stages........... 5 annulés 
Hors périodes de vacances étaient programmés 5 stages 2 annulés 

La "concurrence" entre stages ne semble pas avoir joué car 
les stages par périodes étaient géographiquement bien répartis. 

STAGE DECOUVERTE 

évolution du nombre de stages et de stagiaires 

Nombre 

20 200 

D stages ~ stagiaires 

10 100 

0 0 

84 85 86 87 88 89 Année 
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FORMATION TECHNIQUE 
par Robert RUSS 

18 stages de formation technique annoncés ... 10 réalisés! On 
peut s'étonner, voire s'inquiéter. Les motifs d'annulation sont 
multiples et souvent valables, mais le problème est sérieux. 

La programmation des stages lors des Journées d'Etudes per­
met la parution des stages au calendrier EFS. Mais il est anormal 
que tant de stages soient annoncés à la légère pour être ensuite 
annulés, ou simplement ne pas présenter de demande d'agrément. 

Le secrétariat EFS, aujourd'hui amputé de la personne la 
plus au courant de cette gestion, a mieux à faire que la chasse 
aux "stages fantômes". 

Quelques détails : 
Sur 18 stages annoncés, 5 n'ont pas fait l'objet de demandes 

d'agrément, 2 sont des doubles programmations, 3 ont été annulés. 
Sur les 10 stages réalisés, 5 se sont déroulés en parallèle 

avec des stages moniteur, initiateur, perfectionnement ou 
découverte. 

Du fait de ces annulations, et surtout des retards ou absen­
ces de comptes-rendus, le bilan chiffré des stages Formation est 
sensiblement inférieur à celui de 1988: 

50 journées de stage au total. 
La durée moyenne est de 5 jours par stage. 

82 stagiaires et 43 cadres. 
Le taux d'encadrement est très élevé 
en moyenne. 

1 cadre pour 2 stagiaires 

Les cadres se répartissent de la façon suivante 
- 10 instructeurs, 
- 16 moniteurs, 
- 16 initiateurs. 

On comptabilise pour 1989 452 journées-stagiaires, 
223 journées-cadres, 

soit un total de 685 journées-participants. 

Rappel 1988 : 545 journées-stagiaires, 234 journées-cadres, soit 
779 journées-participants. 

Notons que cette baisse théorique (fonction du nombre de 
comptes-rendus reçus), est sans doute à mettre en rapport aver la 
nette hausse de fréquentation des stages Perfectionnement. 



PERFECTIONNEMENT 
par José MULOT 

TECHNIQUE 

1. BILAN GENERAL : 

Sur 11 stages programmés cette année, 9 ont eu lieu. Un sta­
ge a été annulé faute d'hébergement, un autre par manque de 
candidats. Sur les 9 stages organisés, 6 seulement sont 
exploitables, dans la mesure où un compte-rendu a été transmis à 
l'EFS. 2 stages ont été reconvertis en stages Formation, et un 
n'a fait l'objet d'aucun compte-rendu (GRETA du Vercors). 

Ces 6 stages ont regroupés 55 
que l'an dernier, et 20 cadres. 
cadre pour 2,7 stagiaires. 

L'encadrement se répartit 
d'instructeurs, 25% de moniteurs, 

stagiaires, soit 16 de plus 
Le taux d'encadrement est de 1 

de la façon suivante: 25% 
50% d'initiateurs. 

On comptabilise 362 journées-stagiaires et 149 journées­
cadres, soit un total de 511 journées-participants en 1989. 

Parmi ces stagiaires, 20% sont des femmes. L'âge des parti­
cipants est très variable, et s'étale de 16 à 48 ans. 

La plupart d'entre-eux avait déjà suivi au-moins 1 stage EFS 
au préalable. 

2. ORGANISATION DES STAGES : 

La moitié de ces stages Perfectionnement s'est déroulée en 
parallèle avec un stage Formation. 

Deux stages fractionnés se sont déroulés hors vacances 
scolaires. 

Deux stages se sont déroulés aux mêmes dates, sur des mas­
sifs différents. 

3. COMPTES-RENDUS : 

Il faut souligner que le minimum vital pour l'EFS est le 
compte-rendu normalisé. L'EFS a besoin de ces comptes-rendus pour 
d'une part comptabiliser les actions de formation, et d'autre 
part gérer au mieux la programmation des stages l'année suivante. 

Le compte-rendu détaillé n'arrive pas non plus toujours à 
l'EFS (4 pour les 6 stages). L'exploitation fine du contenu des 
stages demeure donc aléatoire, c'est dommage ... 

Il est essentiel que chaque responsable de stage fasse un 
effort en ce sens cette année. 
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STAGES SCIENTIFIQUES 
par Phi 1 i ppe VALLET 

1. EVOLUTION 1987 - 1989 

Evolution du nombre de stages scientifiques par thèmes 

ANNEE 
Connaissance du milieu 
Hydrologie 
Connaissance chauves-souris 
Biospéléologie 
Karstologie, colorations 
Topographie 
Topo-Karsto 
Préhistoire 
Initiation scientifique 
"de l'observation à l'écriture" 

Stages agréés = 
Stages annulés = 
Stages sans compte-rendu = 

ANNEE 
Nbre stagiaires 
Nbre cadres : 
Nbre journées : 
Durée moyenne : 
Nbre stagiaires/cadres 

2. REMARQUES 

1987 
80 
17 
19 

3 ' 8 j . 
4,2 

1987 
1 
1 
2 
1 
1 
5 
0 
1 
0 
0 

13 

1988 
103 

30 
21 

2' 6 j. 
3,4 

4 
3 

1988 
1 
0 
1 
1 
0 
0 
0 
0 
1 
1 
8 
0 
0 

1989 
3 
0 
1 
2 
4 
5 
1 
0 
0 
0 

16 
2 
6 

En 1987, peu de comptes-rendus sont exploitables, par contre 
en 1988, moins de stages agréés mais plus de résultats, car tous 
les CR sont là. Il en manque près de la moitié en 1989. 

En 1988, exception faite du stage national, les stages 
scientifiques se déroulent sur un seul week-end. 

La composition des équipes de cadres est très intéressante 

Exemple : 1988 cadres responsables 

Total brevetés EFS 17 Q 
dont ..;. instructeurs 2 1 

- moniteurs 4 0 
- initiateurs 11 5 

Total non brevetés EFS 13 ~ 
dont - scientifiques 7 1 

- sans qualification 6 1 
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Ces quelques chiffres appellent des remarques: 

- Les responsables des stages "scientifiques" en 1988 sont essen­
tiellement des initiateurs en principe les cadres les moins 
compétents pour ce type de stage. 

-Que font les moniteurs? De la technique sans doute ... 

- La participation de cadres scientifiques reconnus ou non est 
importante. 

- Il est vraiment dommage que les comptes-rendus ne nous parvien­
nent que très en retard ou pas du tout. Nous manquons réellement 
d'informations pour analyser les besoins : des cadres d'une part, 
mais aussi des stagiaires. 

- Ne serait-il pas bien venu de proposer aux initiateurs qui 
prennent en charge la responsabilité d'un stage Scientifique, une 
prise en charge en formation continue pour participer au stage 
national "Connaissance du milieu " ? 

- Enfin, comment sensibiliser les cadres sur l'importance du 
compte-rendu ??? 

1. E Ï S )! u 1! lill(; 

!Jessin de 'f"ylor, tl 'np l't:S une phologrnphic tlc ~m . C"yol. 
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STAGES SECOURS 
par Jean-Paul COUTURIER 

1. STAGES AGREES PAR LE SSF : 

13 stages secours ont été agréés 3 stages nationaux 
(conseiller technique, gestion de sauvetage, équipier-chef 
d'équipe) ; 2 stages explosif-désobstruction ; 1 stage plongée 
4 stages de formation secours ; 3 stages ont été annulés. 

Le bilan est donc de 10 stages (48 journées), 
groupé 141 stagiaires et 50 cadres, pour un 
journées-participants. 

2. ENSEMBLES DES ACTIONS SECOURS 

qui ont re­
total de 901 

Bilan temporaire comprenant les stages agréés : 

81 stages, week-ends ou exercices (23 comptes-rendus), dont 
68 de techniques secours, 2 administratifs, 3 désobstruction et 
explosifs, 5 médicaux. Soit 172 journées au total. 

Estimation : 1350 personnes concernées, pour 3230 journées-
participants. 

Répartition des activités par mois 
J F M A M J J A s 0 N D 
4 3 8 9 12 16 2 1 2 12 6 6 

3. COMMENTAIRES 

On peut remarquer la forte tendance à la formation 
technique . Cela explique que le SSF soit le creuset inégalable 
des réserves en secours spéléo. Le chiffre de 1350 personnes con­
cernées est cependant à minorer du nombre de ceux qui ont parti­
cipé à plusieurs actions. Je n'ai pas pu évaluer cela. 

Par contre, les formations spécialisées restent peu 
nombreuses, et sont souvent des "journées de travail, de mise en 
commun des compétences ... ". Cela montre que nous avons encore 
beaucoup de travail dans ces domaines, bien qu'il y ait quelques 
équipes très performantes. 

Pour ce qui est des comptes-rendus, beaucoup d'exercices ne 
donnent lieu à aucune littérature. Cela est logique, mais il fau­
drait malgré tout disposer d'au-moins un compte-rendu succinct 
donnant la liste des participants et le programme. Nous essaie­
rons de faire mieux la prochaine fois ! 
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QUALIFICATION SPELEOLOGIE 
par Jacques KERDAFFREC 

1. PROGRAMMATION : 

5 stages ont été programmés en 1989 : la Ligue de l'Enseignement 
(LFEEP) proposait 2 stages ; les CEMEA 3. 

2 stages seulement ont eu lieu : 1 stage FOL 1 ANPE. 
1 stage CEMEA. 

2 stages programmés sur la période de Pâques : 
1 LFEEP repoussé puis annulé. 
1 CEMEA réalisé dans le Lot. 

2 stages programmés hors congés scolaires : 
1 CEMEA annulé. 
1 FOL/ANPE qui a eu lieu. 

1 stage programé en juillet par les CEMEA qui a été annulé. 

Les annulations de stages sont dues à un manque de stagiaires. 

2. DEROULEMENT DES STAGES : 

Les deux stages qui se sont déroulés ont rassemblé 26 sta­
giaires dont la moitié (13) a obtenu le certificat. 

Dix cadres ont assuré l'encadrement, dont trois partiellement. 
- 3 cadres plus 1 pour le stage du Lot. 
- 4 cadres plus 2 pour le stage des Pyrénées. 

Niveau des cadres : 3 instructeurs, 2 moniteurs, 3 initiateurs, 
1 qualifié, 1 sans brevet. 

3. CONTENU DES STAGES : 

3.1. Stage du Lot : 
- Le niveau d'entrée des stagiaires est correct. 
- Toutes les matières "classiques" ont été abordées. 

Les stagiaires ont travaillé en groupes pour les exposés : 
karstologie, physiologie, biologie. 
- Un effort particulier a été porté sur la cartographie et la 
lecture de topographie. 

En technique, la remontée aux bloqueurs a été pratiquée dans 
les cavités avec des grands puits. Cela a impliqué la pratique du 
dégagement d'équipier sur corde simple. 

Deux stagiaires ont été recalés par manque d'autonomie sur 
agrés. Une troisième s'est accidentée le deuxième jour (hors 
cavité). Les critères d'entrée au stage ont semble-t-il été bien 
interprétés par les stagiaires. La tendance qui se dessinait 
quant aux fédérés s'est encore accentuée ici (5 fédérés sur 12). 
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3.2. Stage des Pyrénées : 
Stage faisant suite a une formation FOL/ANPE, se 

sur 4 mois et comprenant entre autres kayack, ski, 
spéléo. Le niveau d'entrée des stagiaires est faible 
dix jours de pratique spéléo. Beaucoup de technique, 
sur 14. 

déroulant 
montagne, 
ils ont 

10 recalés 

Ce stage était donc l'aboutissement d'une formation longue 
(Le diplôme qualification délivré dans les autres disciplines). 
Malheureusement il ne s'inscrit pas dans les modalités énoncées 
ces deux dernières années pour les critères d'entrée au stage. En 
dix jours de pratique les candidats ne peuvent pas être au niveau 
demandé. Beaucoup découvraient l'activité. Même si les stagiaires 
étaient intéressés, leurs motivations étaient somme toute 
limitées, je pense, dans la mesure où ils participaient à une 
formation rémunérée. 

Il semble qu'avec ce type de formation/qualification on s'é­
loigne de tout ce qui a été dit dans les nombreuses réunions de 
concertation E.F.S 1 Organismes de forrnation.Un bon point malgré 
tout, ce stage qualification a été mis en place selon les critè­
res E.F.S (durée, encadrement). Ce n'est pas le cas avec d'autres 
organisations, type Jeunesse et Sports. 

4. BILAN CHIFFRE : 

4.1. Stage du Lot 

Stagiaires inscrits 
Stagiaires certifiés 
Stagiaires recalés 
Stagiaires fédérés 
Cadres ayant participé 
Taux d'encadrement 
Durée 

4.2. Stage des Pyrénées 

Stagiaires inscrits 
Stagiaires certifiés 
Stagiaires recalés 
Stagiaires fédérés 
Cadres ayant participé 
Taux d'encadrement 
Durée 

12 
9 
3 
5 

6 hommes - 6 femmes 
4 hommes - 5 femmes 

3 + 1 pour encadrement partiel 
1 cadre pour 3 stagiaires 
9 jours 1/2 

14 
4 

10 
0 

5 hommes - 9 femmes 
4 hommes 

4 + 2 pour encadrement partiel 
1 cadre pour 3 stagiaires 

10 jours 1/2 

4.3. Total des deux stages : 

Stagiaires inscrits 
Stagiaires certifiés 
Stagiaires recalés 
Stagiaires fédérés 
Cadres ayant participé 
Taux d'encadrement 

26 
13 
13 

5 
7 + 3 pour encadrement partiel 
1 cadre pour 3 stagiaires 
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4 . 4 . Origine des stagiaires 

Région A E G H J M 
Département 75 93 30 33 64 85 27 76 43 63 
Stagiaires 1 2 1 1 11 1 1 2 1 3 
Total Région 3 1 12 1 3 4 

5. REMARQUES SUR LE COMPTE-RENDU DETAILLE : 

- Pas assez de schémas techniques. Les stagiaires iront-ils cher­
cher la documentation ailleurs ? Le T.S.A illustré peut être par 
trop compliqué et embrouiller les idées (constat dans un autre 
stage). 
- Il n'y a pas de retour des exposés (cartographie, topographie, 
karstologie, protection ... ) et trop peu de choses sur le secou­
risme et la prévention. 

Il manque aussi les projets d'activités en C.V.L. Cela 
pourrait-être une base de départ pour le futur animateur. 
-Il n'y a pas de bibliographie (documentation). 
- Le C.R est épais mais purement anecdotique, dommage. 

Je pense qu'un C.R doit être en partie une remise en mémoire 
de beaucoup d'éléments importants vus pendant la session. Surtout 
pour ce type de formation. Je fais confiance aux cadres pour 
avoir fait passer des données intéressantes, dommage que l'on ne 
puisse pas s'en faire une idée. 

6. CONCLUSION 

3 stages sur 5 ont été annulés. On peut dire 3 sur 4 car le 
stage des Pyrénées n'était pas au calendrier et a été rempli par 
un canal différent. 

Tout comme les stages "initiateur", il semble urgent de re­
penser la mise en place de la Qualification Spéléologie. Le re­
crutement national ne doit pas empiéter sur le régional, ou 
inversement. Exemple 1 stage CEMEA était programmé sur les 
Bauges, au vu de la répartition d'origine des stagiaires (aucun 
ne vient de la région Rhônes-Alpes), quelle est l'utilité d'un 
tel stage ? 

Une concertation rigoureuse doit s'opérer entre les instan­
ces nationales et régionales. 

**************************************************************** 
* 
* 
* 
* 
* 
* 

Fin 1989, l'EFS et les CEMEA ont délivré 300 certificats 
"Qualification Spéléologie". 85 de ces qualifiés (28%) 
sont membres de la FFS, et 47 (16%) sont devenus initia­
teurs ou même moniteurs fédéraux. 

* 
* 
* 
* 
* 
* 

**************************************************************** 
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REALISES PAR LES COORDINATEURS REGIONAUX EFS 
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ILE DE FRANCE (CSR .. A .. ) 
par Patrick PLUCHON 

1. STAGES 

1.1. Stages régionaux 

7 stages ont été programmés en 1989, 6 ont eu lieu. 
- Initiateur en week-end. 
-Découverte (en commun avec l'initiateur). 
- Formation secours. 
- Chef d'équipe secours. 
- Zoologie du milieu souterrain. 
- Topographie. 

Le stage initiateur en période bloquée a été annulé faute de 
candidats. Néanmoins les stagiaires inscrits ainsi que deux ca­
dres ont pu participer à un stage qui s'est déroulé en région 
upu. 

Pour des raisons essentiellement financières, le stage ini­
tiateur en week-end s'est déroulé en partie en commun avec celui 
de la région "B". 

De trop nombreux stages initiateur ont été programmés par 
les CSR en 1989, et certains ont dû être annulés. L'EFS se réser­
vera la possibilité en 1990 de réguler la programmation de ces 
stages pour éviter ces problèmes. Par conséquent, un seul stage 
initiateur sera programmé par le CSR "A" en 1990. 

Deux cadres de la région "A" ont débuté le cycle instructeur 
fédéral : Anne JOHANNET, et Daniel CHAILLOUX. 

1.2. Stages départementaux 

Parmi les stages dispensés en Ile de France, il faut noter 
une nette progression des formations secours (actions réalisées 
sur les départements 75,91,92,94,95) . Ces actions n'ont pas d'au­
tre prétention que de sensibiliser les spéléos sur la prévention, 
et leur fournir une première approche sur les techniques secours. 

En 1990, Ces actions seront reconduites. Le SSF nous demande 
d'intituler ces actions "prévention et sensibilisation aux tech­
niques secours " , afin d'éviter toute confusion avec un réel stage 
secours. 

2. FEUILLE DE LIAISON : 

Les numéros 8,9,10,11 sont parus en 1989 (janvier, avril, 
juin, octobre). Le n°10 de juin a été consacré principalement aux 
offres et demandes de cadres pour les vacances d'été. 
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3. CORRESPONDANTS DEPARTEMENTAUX : 

Bonne participation des correspondants départementaux pour 
la transmission des informations EFS (montantes et descendante). 
Deux modifications à noter : 

Remplacement de Jean-Paul COUTURIER par Véronique MASSA 
(département des Hauts-de-Seine). 
- Olivier FREMIOT a quitté la région parisienne poste vacant 
pour le département de la Seine-Saint-Denis. 

4. PROJETS POUR 1990 : 

Reconduction des actions en ce qui concerne 
- Les stages départementaux et régionaux. 
- La feuille de liaison EFS Région A. 
-Contacts avec les CDS et les clubs par l'intermédiaire des cor-
respondants départementaux. 

Rapports étroits avec la commission secours pour la reconduc­
tion et le suivi des stages ou actions secours. 
- Contacts avec la commission scientifique : création d'un groupe 
de travail autour de Jacques CHOPPY, sur le thème "apprendre à 
explorer les grottes". Deux équipes sont d'ores et déjà 
constituées, qui travailleront respectivement sur "Fol Aven" et 
"Cerres les Noroy" (cavités de Franche-Comté). 

***************************************************************** 
* 
* 
* 
* 
* 
* 

La région Ile-de-France compte fin 1989 78 initiateurs 
dont 45 fédérés (57,7%), 9 moniteurs validés, 

2 instructeurs-stagaires, 1 instructeur validé, 
et 45 qualifiés dont 14 fédérés (31%). 

* 
* 
* 
* 
* 
* 

***************************************************************** 
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BOURGOGNE ( CSR .. B .. ) 
par François JOVIGNOT 

L'évènement en Bourgogne pour cette année 1989, 
tenue, pour la première fois dans notre région, 
initiateur. 

a été la 
d'un stage 

Nous avons absolument tenu à ce que cette première se fasse, 
malgré le peu de stagiaires (7 finalement) et il a fallu s'allier 
à la région A (en partie du moins) pour qu'il se tienne. 

Le bilan est positif pour la région (il était essentiel pour 
la région que ce stage se fasse) et sur le plan financier. 

Par contre les retombées pour l'enseignement sur la région 
ne permettront pas de constituer un noyau actif comme nous l'a­
vions pensé : il n'y avait que 3 stagiaires de la région, ce qui 
pour nous a été une déception. 

Le point noir reste l'encadrement, car dans la région, il 
n'y a qu'un seul moniteur validé, ce qui rend nos stages dépen­
dants de l'extérieur et difficiles à organiser. Il n'y a pas de 
futurs moniteurs qui se profilent. 

Les perspectives pour l'an prochain sont l'organisation d'un 
stage de découverte et d'un stage de formation. Espérons que nous 
aurons les moyens de nos ambitions. 

NORD PICARDIE 
CHAMPAGNE- ARDENNES (CSR .. K .. ) 

par José MULOT 

Un stage perfectionnement technique a été réalisé cette an­
née dans les Alpes. L'organisation de ce stage m'a permis de fai­
re un bilan de santé de la région 

- 260 spéléos fédérés connaissant peu les structures fédérales; 
- 5 cadres actifs prêchant la bonne parole .... 

Les clubs semblent prendre en charge convenablement la forma­
tion technique des spéléos mais n'incitent pas ceux-ci à côtoyer 
l'EFS ce qui explique le manque de cadres dans la région. 

Néanmoins, les mentalités évoluent puisque la ligue 
"Flandres-Artois" a été créée cette année sous l'impulsion de la 
commission enseignement du CSR (mais aussi de la direction EFS). 

D'autre part, il est à noter que sur les 10 stagiaires in­
scrits au stage, les 3 de la région sont originaires de la ligue 
Flandres- Artois). Cette ligue toute nouvelle sera le moteur de 
la région dans quelques années ... 
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AQUITAINE (CSR 11 G 11
) 

par Jean-François GODART 

1. L'AQUITAINE EN QUELQUES CHIFFRES 

- Dordogne : 7 brevetés, idem 1988. 
-Lot & Garonne : 5 brevetés, dont 1 initiateur 1989. 
- Gironde : 2 brevetés, idem 1988. 
- Landes : 2 brevetés, idem 1988. 
- Pyrénées-Atlantiques : 31 brevetés, dont 5 initiateurs 1989 et 

1 moniteur-stagiaire 1989. 

Cette année, opérations Conseil-Animation en C.V.L réalisées 
en Dordogne et dans les Pyrénées Atlantiques. 

Retour info concernant la pratique spéléologique extra­
fédérale : tous les départements ont répondu, même modestement. 

2. BUDGET 1989 DE LA COMMISSION ENSEIGNEMENT : 

-Frais administratifs ..................... 471,40 Frs 
-Aide à la formation de Cadres ........... 2000,00 Frs 
-Stage Moniteur Fédéral .................. 1000,00 Frs 
- Stage formation Technique Canyon ........ 1000,00 Frs 
- WE Biologie Souterraine ................. 1000,00 Frs 
-Déplacement CD/EFS Cavaillon ............ 1179;00 Frs 
- TOTAL ................................... 6650,40 Frs 

3. STAGES 1989 ET PROJETS 1990 EN AQUITAINE 

3.1. Stages 1989 : 
- Moniteur Fédéral de Spéléologie, Pierre St Martin (64). 
-Initiateur Fédéral de Spéléologie, Issor (64). 
-Qualification Spéléologique, F.O.L Gourette (64). 
-Découverte du Milieu Souterrain, Licq (64). 
- WE Biologie Souterraine (club Ziloko Gizonak, 64). 
- Actions diverses : 

+ WE Formation Technique, Dordogne (avril et Toussaint). 
+Stage Formation Technique Canyons, Licq (64). 
+ WE Decouverte, Lot et Garonne (22-23 avril). 

3.2. Projets 1990 : 
-Initiateur Fédéral, 25 mai au 1 juin (Pyrénées-Atlantiques). 
-Découverte, Pâques (Dordogne). 
-Découverte, Toussaint (Pyrénées-Atlantiques). 
-Perfectionnement, Toussaint (Pyrénées-Atlantiques). 
-Formation Technique, Toussaint (Dordogne). 
-Initiation "Descente canyons", 2 au 6 Juillet (Pyrénées-Atl.). 
-Perfectionnement "Descente canyons", 29/09 au 05/10 (P.A). 
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LANGUEDOC ROUSSILLON (CSR .. E .. ) 

par Christian BOUSSAGOL 

1. ACTIVITES D'ENSEIGNEMENT 1989 

1.1. Département de l'Aude : 

Organisation d'un stage pré-initiateur en week-ends : "week­
end technique" dans les Pyrénées-Orientales (16 stagiaires, 8 
cadres), "initiation scientifique" dans l'Aude (15 stagiaires, 4 
cadres), "équipement" dans l'Ariège (16 stagiaires et 6 cadres). 

1.2. Département du Gard 

Un stage de découverte a été réalisé en décembre 1988, qui a 
rassemblé 20 stagiaires et 6 cadres. 3 participants au stage pré­
initiateur. 

Nous attendons toujours une personne motivée pour dynamiser 
la commission. 

1.3. Département de l'Hérault : 

Un week-end de formation secours, organisé avec la commis­
sion secours (30 stagiaires) un week-end de plongée 
souterraine, organisé avec la commission plongée régionale (14 
stagiaires) ; un week-end explosif, avec 15 stagiaires. 

1.4. Département des Pyrénées-Orientales : 

Les problèmes du CDS 66 ne permettent pas actuellement des 
stages en commun peu de cohésion entre les cadres EFS du 
département. 2 participants cependant au stage pré-initiateur de 
l'Aude, 2 candidats au stage moniteur, 1 candidat au stage 
initiateur. 

1.5. Stages régionaux 

Stage Initiateur 

Du 17 au 24 juin à Sigean, sous la responsabilité de Patrice 
PELISSIER . . ce stage a regroupé 14 stagiaires et 7 cadres. 

L'ensemble du stage s'est déroulé' sans problème et dans une 
bonne ambiance. Le site est intéressant (nouveau), mais manque 
peut-être de cavités à tendance horizontale. 
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Stage pré-initiateur : 

3 journées à Saint-Bauzille de Putois, sous la responsabili­
té de Christian BOUSSAGOL. Ce stage a rassemblé 6 stagiaires et 3 
cadres. 

Technique et topographie ont dominé le stage, avec bien sûr 
la présentation et l'organisation d'un stage initiateur. 

Stage perfectionnement : 

A Ganges, du 3 juillet au 6 août, sous la responsabilité de 
Christian BOUSSAGOL. Ce stage a rassemblé 12 stagiaires et 5 
cadres. 

A noter la participation de 5 stagiaires algériens du club 
de Boufarik, dans le cadre d'un échange avec un club parisien. 

2. MALLE PEDAGOGIQUE : 

La malle pédagogique régionale contient actuellement 90 
ouvrages, et devient un outil très intéressant. Elle a été utili­
sée dans les stages régionaux, ainsi que dans quelques actions 
départementales. 

Création d'une rubrique audio-visuelle qu'il est souhaitable 
de développer. Pour l'instant, 3 diaporamas sont utilisables. Un 
appel est lancé pour obtenir des montages sur le milieu 
souterrain, local ou autre. La malle contient un projecteur et un 
écran. Nous envisageons d'acquérir du matériel vidéo (caméscope, 
écran, cassettes spéléo ... ). 

3. CENTRES DE VACANCES : 

Souvent sollicités par les centres de vacances pour fournir 
des cadres en spéléologie, nous nous trouvons confrontés à deux 
problèmes : manque de cadres diplômés, et utilisation de person­
nes peu qualifiées ; l'un étant la conséquence de l'autre. 

Nous avons trop peu de brevetés par rapport à la demande ; 
mais le côté financier est aussi peu engageant pour un initiateur 
ou un moniteur, qui préfèrera travailler dans un autre secteur 
pour gagner davantage. 

Cette pénurie de cadres entraîne l'embauche par les centres 
de vacances de cadres non qualifiés, ou de diplômés qui exercent 
dans un domaine de compétence qui n'est pas le leur. Cette situa­
tion porte préjudice à l'image de la pratique spéléologique que 
nous voulons défendre. 

Une meilleure information auprès des centres de vacances est 
souhaitable, ainsi qu'un développement du potentiel de cadres, 
notamment initiateurs et qualifiés. 

Chaque département a reçu des informations sur les opéra­
tions Conseil-Animation auprès des CVL, et sur la qualification 
spéléologie. 



M 1 D 1- PYRENEES ( CSR 
par Marie-Hélène FLAUJAC 

1. LES STAGES 1989 EN MIDI-PYRENEES 

1.1. Stages nationaux : 

1 stage moniteur accueilli sur la région, 
Haute-Garonne) 20 stagiaires, 17 réussites. 

.. F .. ) 

(Coume Ouarnède, 

- 1 U.V technique instructeur, 
Ariège). 

(réseau de la Coume Ferrat, 

1.2. Organisés par une structure fédérale de Midi-Pyrénées 

Stages Initiateur : 

-Février : Dans le Lot. Organisé par les CSR "F" et "M". Annulé 
pour manque de stagiaires. Cause principale à mon sens : calen­
drier paru trop tard. 

26 avril-6 mai :Causse Méjean (48). Organisé par le CSR "F". 
18 candidats, 15 réussites dont 11 de Midi-Pyrénées. 
-Toussaint Coume Ouarnède. Organisé par le CSR "F". 15 
stagiaires, tous ont réussi (pas .encore de compte rendu?). 

Remarque : 
En ce qui concerne le stage de mai, comme le budget le 

permettait, Guy BARIVIERA, responsable, a constitué une équipe de 
8 cadres dont 4 moniteurs-stagiaires. Ce qui a permis aux nou­
veaux cadres d'être soutenus et conseillés dans cette situation 
nouvelle qui n'est pas toujours évidente. 

Expérience fort intéressante, qui malheureusement coûte 
cher; quand le budget le permet "ça vaut le coup". 

Stage qualification : 

1 stage organisé à Pâques par les CEMEA, à Cabrerets (Lot), 
12 stagiaires, 1 accidenté (hors cavité), 2 échecs, 9 réussites. 

Découverte - Formation : 

14 stages programmés sur toute la région la moitié au 
moins a été annulée et dans la plupart des cas, faute de candi­
dats ; mauvais choix des dates, pas assez de publicité ... 
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Perfectionnement : 

1 seul de programmé annulé, dommage 

Actions Diverses d'Enseignement : 

4 ayant fait l'objet d'une demande d'agrément, c'est peu 

2. CONSEIL-ANIMATION EN C.V.L 

Sur Midi-Pyrénées, 2 départements en ont bénéficié 

Aveyron : 
2 animateurs - Région Millau, P. RAYNAUD. 

- Région Villefranche de Rouergue, A. CHARRIE. 
Aucun des deux ne m'a fait parvenir un compte-rendu. 

Lot : 
Après une entrevue de dernière minute (juin 89) avec le di­

recteur de la Jeunesse et des Sports du Lot, M. SOUBRANE, une dé­
légation du CDS 46 ,BROQUA J.R, BARIVIERA G, FLAUJAC M.H et PETIT 
Carmen can~idate à ce poste, nous avons obtenu un mois traitement 
saisonnier à ''cheval" sur juillet-aoUt. 

Il va sans dire, que malgré notre demande excessivement 
tardive, le directeur de Jeunesse et Sports a pris en compte 
l'intérêt et la nécessité de ce poste. 

Pour 1990 nous espérons obtenir 2 mois. 

D'autre part nous avons remis à jour des documents transmis 
aux CVL avant leur séjour et nous avons engagé une action commune 
en ce qui concerne la prévention. 

Carmen PETIT a réalisé un C.R. intéressant. Par contre elle 
souligne que le créneau mi-juillet, rni-aoüt n'est pas très 
favorable. 
Mi-juillet : Les activités sont déjà fort engagées voire presque 
terminées (vers le 25 du mois). 
Mi-aoüt : Il faut repasser dans tous les centres déjà visités en 
juillet (changement de directeur), en pleine organisation, mais 
c'est mieux qu'en fin de mois forcément. 

3. BULLETIN DE LIAISON MIDI-PYRENEES 

Pas de bulletin cette année : 
Changement de CTR ; pas de relation avec le nouveau 
de relance de rna part. 

pas assez 

La matière y 
concerne, plus 
année. 

est, 
assez 

mais pas 
de temps 

de courage. En ce qui me 
disponible tout au moins cette 



4.CHANGEMENT DE CONSEILLER TECHNIQUE REGIONAL : 

.Contact pratiquement inexistant, c'est dommage. 
De mon côté, peu d'effort mais est-ce mon rôle de le solliciter ? 

Quel est son rôle, son travail ? 
Je regrette ce manque de relations et d'interventions de sa part, 
au niveau de la Commission EFS Midi-Pyrénées en général : 
Organisation de stages, dynamisation de la Commission .... 
Peut-être oeuvre-t-il ailleurs ? 

5.REUNION DES CADRES EFS MIDI-PYRENEES : 

Sur environ 130 convocations individuelles, 15 participants 
à la réunion c'est fort peu, mais 15 personnes motivées. Cela 
permet de faire des choses intéressantes, la preuve en est le ca­
lendrier 1990 : encore 3 stages initiateurs, 1 moniteur et peut­
être 1 U.V instructeur + les stages de "Formation" et ADE. 

6. BILAN : 

Malgré quelques points un peu sombres, je suis assez satis­
faite de l'Ecole Française de Spéléologie en Midi-Pyrénées, ne 
serait-ce que par l'évolution constante du nombre de brevetés mo­
niteurs ou initiateurs, du noyau actif de ces derniers qui, même 
s'ils ne sont pas toujours présents lors de nos rencontres parti­
cipent et font évoluer l'enseignement et l'esprit fédéral en 
Midi-Pyrénées et ailleurs. 

***************************************************************** 
* 
* 
* 
* 
* 
*· 

La Région Midi-Pyrénées compte fin 1989, 188 initiateurs 
dont 142 fédérés (75,5%) et 6 moniteurs-stagiaires ; 
16 moniteurs validés, 12 instructeurs-stagaires, et 

9 instructeurs titulaires. 

* 
* 
* 
* 
* 
* 

***************************************************************** 
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REGION OUEST (CSR .. H .. ) 
par Véronique MOREAU 

1. REUNION REGIONALE 

Nos commissions régionales se sont réunies le 4 mars 1989, 
veille de l'A.G. du CSR "H", habitude destinée à réduire les 
frais (déplacements, convocations, salles ... ). Nous nous sommes 
retrouvés 4 brevetés ! Dont le responsable de la commission 
secours, le responsable de la commission plongée ... Inutile d'en 
dire plus. 

Ce sont donc le comité directeur, puis l'assemblée générale 
qui ont pris la relève des commissions défaillantes. Il en est 
ressorti comme idée -orientation- prioritaire, de motiver les ca­
dres en allégeant au maximum les tracasseries administratives, et 
en encourageant les candidats au monitorat (aide financière 
principalement). 

Dans cette optique, nous avons décidé de transformer une 
partie des stages régionaux (Actions Diverses d'Enseignement) en 
"sorties inter-clubs", à la programmation trimestrielle et à la 
logistique plus légère, nous qispensant ainsi de demandes 
d'agrément. Comptes-rendus multiples, délais de programmation ac­
tuellement identiques pour un week-end falaise déclaré formation 
technique (ADE) que pour un stage moniteur. 

Cette idée s'est concrétisée par la mise en place d'un bul­
letin de liaison, comparable à une bourse aux équipiers qui a 
programmé : 

visite du gouffre Jean-Nouveau (Vaucluse) : 8 mai 
- 3 fours de le Lot : 14 juillet ; 
- canotage à l'Igue de Viazac (Lot) : 11 novembre. 
La lenteur de mise en route de ce bulletin et le peu de partici­
pants ne sont pas très encourageants, mais l'ambiance qui règne 
dans ces sorties est éminemment une incitation à continuer. 

2. BILAN 1989 

Les sorties sus-citées n'ont pas empêché de respecter la 
programmation prévue en 1989 : 
- 1 week-end administratif/comptabilité : participants peu nom­
breux mais motivés. 
- 1 week-end administratif : annulé, inscriptions trop tardives. 
- 1 stage formation : annulé. 6 inscriptions, trop tardives. 

1 week-end formation technique : 20 stagiaires apparemment 
satisfaits. 
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- 1 stage initiation aux techniques secours manque de cadre 
spécialisé mais chaude ambiance. 

1 week-end formation technique: (organisation à revoir ! !) 20 
participants. 
- 1 stage initiateur inscriptions tardives, 15 participants, 13 
reçus. 
- 1 stage découverte 4 inscriptions très tardives, très bonne 
ambiance en fin. Un accident grave le 1er jour. 
- 1 stage scientifique : annulé, inscriptions trop tardives. 

1 stage plongée (un week-end initiation, un week-end 
verfectionnement) 5 stagiaires. 

Il ressort de ce bilan trois difficultés notables 
- Non respect par le Ministre de l'Intérieur de notre 
du choix des dates d'élections, mettant en difficulté 
plongée et scientifique. 
-Manque de cadres (voir bilan 1988). 

calendrier 
les stages 

Inscriptions tardives des stagiaires qui 
destabilisation, voire l'annulation des stages. 
parallèles initiateur/formation/découverte, un 
gement a dû être trouvé 5 jours avant le stage, 
plus tôt, nous en projetions l'annulation. 

provoquent la 
Pour les stages 

deuxième héber­
alors qu'un mois 

Ce problème n'est pas hélas spécifique à la région. 

3. PROGRAMME 1990 : 

- 2 week-ends formation technique (non agréés). 
- 2 week-ends formation secours (non agréés). 
- 3 week-ends plongée (non agréés). 
- 1 week-end scientifique (non agréé). 
- 1 stage découverte dans les Charentes à Pâques. 
- 1 stage formation (programmé 2 fois, mais une seule proposition 
sera maintenue en fonction d'éventuelles mutations des 
responsables) . 

***************************************************************** 
* 
* 
* 
* 
* 
* 

La Région Ouest compte fin 1989 58 initiateurs 
dont 39 fédérés (67,3%), 

1 moniteur-stagiaire, 4 moniteurs validés, 
et 44 qualifiés, dont 11 fédérés (25%). 

* 
* 
* 
* 
* 
* 

***************************************************************** 
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RHONE-ALPES (CSR .. C .. ) 
par Marcel MEYSSONNIER 

1. LA REGION RHONE-ALPES EN CHIFFRES : 

1177 membres de la FFS répartis en 83 clubs (d'après listing FFS) 
Environ 150 cadres en activité. 

2. ORGANISATION DE L'EFS DANS LA REGION 

A l'issue d'une réunion des cadres régionaux à Lyon le 21 
octobre 1988, le poste de Coordinateur Régional EFS a été déclaré 
vacant, aucun cadre ne pouvant prendre la responsabilité assumée 
par Jean-Christophe RAYMOND jusqu'alors. 

Plusieurs stages programmés par des cadres fédéraux avec 
l'aval du Comité Régional, ont pu figurer au calendrier EFS 1989. 
Le calendrier régional des stages n'a pas été réalisé comme à 
l'accoutumée, pas de regroupement de cadres non plus. Des rencon­
tres plus ou moins formelles à l'occasion de réunions du CSR, du 
congrès régional, se sont néanmoins tenues à l'initiative du CTR 
dans le cadre de ses activités régionales, ou à l'initiative des 
élus fédéraux de la région. 

Une dizaine seulement de "Compte-rendu d'activité cadre 
1988" sont parvenus à l'EFS, signe évident d'une profonde démobi­
lisation des brevetés de la région~ 

3. BILAN DE L'ANNEE 1989 : 

3.1. Stages de formation de cadres 

Il n'y a eu que très peu de stages de formation de cadres en 
Rhône-Alpes en 1989 : pas d'U.V. technique instructeur cette an­
née dans la région ; un stage national moniteur annulé par manque 
de candidats ; deux stages de "Qualification spéléologie", gérés 
par les CEMEA (Savoie) et la LFEEP (Ardèche) ont été aussi annu­
lés pour la même raison. 

Sur les deux stages d'initiateur fédéral programmés par le 
Comité régional, un seul a pu se dérouler, avec 7 candidats de la 
région . 

Malgré tout, 25 nouveaux brevetés résidant dans la région 
ont été formés en 1989 dans des stages fédéraux : 1 instructeur 
en titre, 1 instructeur-stagiaire, 4 moniteurs-stagiaires, et 19 
initiateurs (chiffre identique à celui de 1988). 



3.2. Stages techniques 

Comme chaque année, 2 stages de Formation-Perfectionnement 
ont été organisés, gérés par les CDS du Rhône (14 stagiaires) et 
de Haute-Savoie (9 stagiaires), et un stage de Découverte géré 
par la Région (6 stagiaires). 

3.3 Stages spécialisés : 

Seuls les stages "secours" se sont déroulés normalement : un 
stage régional d'Equipier en Isère (23 participants), et un stage 
national Equipier-Chef d'équipe en Savoie (avec 17 participants 
de la région). Le stage d'initiation à la plongée souterraine et 
le stage scientifique sur la karstologie régionale ont été annu­
lés par manque de candidats. 

3.4. Promotion de l'activité : 

Comme chaque année en octobre-novembre, le CSR et le CDS du 
Rhône ont tenu un stand spéléo au centre commercial de la Part­
Dieu à Lyon, dans le cadre de l'opération annuelle "sport dans la 
vie". Nous avons également répondu à une sollicitation du Centre 
Régional d'Information Jeunesse pour animer une séance de décou­
verte de la spéléologie d_ans le cadre de l'opération passeport­
vacances, à Lyon pendant les vacances de février 1989. 

3.5. Budget : 

Outre la participation financière à la gestion 
régionaux (formation de cadres ou stages spécialisés), 
Régional aide dans le cadre de conventions, les 
moniteurs-stagiaires de la région. 

4. PERSPECTIVES 1990 : 

des stages 
le Comité 
candidats 

A l'initiative de plusieurs cadres, un calendrier a été éta­
bli pour 1990 avec reconduction des stages 1989. 

A la fin du mois de novembre 1989, Laurence TANGUILLE et ·Fa­
bien DARNE se sont proposés pour assurer conjointement la coordi­
nation de l'EFS dans la région. Une rencontre avec les responsa­
bles départementaux est prévue en janvier 1990 afin d'établir une 
politique régionale avec des objectifs et des moyens matériels et 
financiers. 

Il est en conséquence permis d'espérer un bond en avant des 
activités de la commission enseignement, avec la participation de 
tous les cadres actifs de la région Rhône-Alpes. 

45 



FRANCHE-COMTE (CSR Il p Il ) 

par Didier CAILHOL 

La Franche-Comté a été en 1989 le cadre de nombreux stages 
de l'Ecole Française de Spéléologie. 

1. FORMATIONS ORGANISEES PAR LE COMITE REGIONAL : 

Cette année un stage de connaissance du karst franc-comtois 
a été mis en place. Se déroulant sur un week-end, 9 personnes y 
participèrent. 

Fin juillet le stage de perfectionnement technique qui se 
déroulait sur la site du Verneau, accueillait dans le cadre d'é­
changes internationaux des spéléos belges et irlandais. La tra­
versée du Verneau constitua le point fort de ce stage. 

Le stage initiateur a eu lieu comme d'habitude au mois de 
juillet. En parallèle se déroulait un stage de découverte de la 
spéléologie organisé par le CDS du Jura. Les candidats initia­
teurs en assuraient à tour de rôle l'enca-drement ; une expérien­
ce intéressante, qui a mis en évidence les problèmes de gestion 
du temps. 

2. ACTIONS MENEES PAR LES CDS 

2.1. Comité Départemental du Doubs : 

Un stage de découverte de la spéléologie, organisé à Besain 
(Jura) fut la seule action de l'année. 

Un stage administratif programmé en fin d'année fut annulé, 
faute de candidats. 

Un stage d'approfondissement B.A.F.A s'est déroulé au mois 
de mai, organisé par l'U.F.C.V. 

Durant l'été, O. CAILHOL a assuré un travail de Conseiller 
d'Animation pour l'activité spéléo dans les Centres de Vacances 
du Doubs, en collaboration avec la Direction Départementale de la 
Jeunesse et des Sports. 

2.2. Comité Départemental du Territoire de Belfort 

Un stage de découverte, n'ayant pas fait l'objet d'une de­
mande d'agrément a été organisé à la Toussaint. 

L'opération "passeport vacances" a été suivie par des ini­
tiateurs du département durant l'été. 

Une centaine de journées-pratiquants ont été encadrées par 
un club. 
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2.3. Comité Départemental du Jura 

Le CDS 39 a organisé le stage de découverte en parallèle 
avec l'Initiateur de juillet. 

Au mois de mai une opération "grotte ouverte" s'est déroulée 
sur une journée : visite d'une grotte pour le grand public. 

Tout l'été des brevetés fédéraux ont assuré l'encadrement de 
la spéléologie en Centre de Vacances. 

L. BRESSON assurait le travail de Conseiller d'Animation sur 
la base de mois saisonnier de la Direction Départementale de la 
Jeunesse et des Sports sur le Jura. 

Il réalise une synthèse de l'encadrement en CVL dans l'Est 
de la France pour l'EFS. 

2.4. Comité Départemental de la Haute-Saône : 

Il n'y a pas eu de stage organisé dans ce département cette 
année. 

Un approfondissement BAFA organisé par les CEMEA du 27 au 31 
octobre s'est déroulé à Villersexel, encadré par des initiateurs 
vosgiens. 

Plusieurs clubs ont assuré des encadrements durant l'été, 
dans le cadre de "passeport vacances". 

3. AUTRES STAGES EN FRANCHE-COMTE : 

Une unité de valeur technique du cycle instructeur a été or­
ganisée à Nans sous Anne (Doubs) à la Toussaint par l'EFS. 

Le temps particulièrement exécrable ne permit pas de réali­
ser le programme envisagé. 

Un stage national Découverte s'est déroulé en août dans le 
Jura; il a réuni 5 stagiaires et 2 moniteurs du CDS Jura. 

4. CONCLUSION : 

La Franche-Comté manque de cadres de haut niveau. 
Si le Jura a su se doter d'une équipe performante, les au­

tres départements sont à la traîne. 

Il faut arriver à l'objectif de 2 initiateurs, au minimum, 
par club dans ces trois départements pour obtenir un pool de mo­
niteurs par la suite. 
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AUVERGNE- LIMOUSIN (CSR .. M .. ) 
par Thierry MARCHAND 

La région Auvergne-Limousin est une des plus petites régions 
fédérales. Néanmoins, quelques actions ont été organisées pendant 
l'année 1989 : 

Février : stage "initiateur", annulé à cause d'un nombre 
insuffisant de candidats. 

-Toussaint : stage "découverte", organisé par la Ligue du 
Limousin, ayant regroupé huit cadres et dix-sept stagiaires. 

-Décembre : stage "initiateur" (agréé EFS pour 1990), ayant 
regroupé quatre cadres et neuf stagiaires. 

Aucune réunion de cadres n'a été mise en place cette année . 

REGION CENTRE (CSR .. N .. ) 
par Thierry MASSON 

Le CSR "N " a organisé 4 stages en 1989, par le biais de ses 
commissions. 

- Commission plongée : 
Le cinqu1eme stage de plongée souterraine s'est déroulé dans 

le Lot, animé par Patrick JOLIVET. 5 stagiaires. 

- Commission scientifique : 
Un stage scientifique s'est déroulé sur le site de la grotte 

d'Orchaise (Loir et Cher), animé par Jean-Jacques GEOFFROY. 
10 stagiaires . 

-Commission photo : 
La commission photo est très récente ; elle a vu le jour en 

octobre 1988, lors de notre congrès régional annuel. 
Deux stages ont été organisés, animés par Thierry MASSON. 
Le premier s'est déroulé à Châteauroux, et dans une cavité 

du Blanc (Indre). 10 stagiaires. 
Le second s'est déroulé dans l'Igue de Saint-Sol (Lot) pen­

dant deux journées. 9 stagiaires 

.00 



INFORMATIONS 

GENERALES 
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SERVICE DE PLACEMENT DES CADRES 
par Marcel MEYSSONNIER 

On se reportera au bilan 1987 (Info-EFS n°19, p.70) pour des 
détails sur les modalités de fonctionnement du service de place­
ment fédéral, qui restent inchangées. 
Le service a été assuré d'avril à juin 1989 par Monique ROUCHON. 

1. CADRES DISPONIBLES 

1.1. Etat des cadres : 

4 listes de brevetés ont été réalisées et diffusées entre 
avril et juin, proposant respectivement 11, 10, 7, puis 3 cadres. 

Tous les cadres ont participé aux frais de fonctionnement du 
,service placement (31 X 20F = 620F). 

Fin juillet et début août, 2 cadres ont signalé leur dispo­
nibilité et ont été embauchés immédiatement. 

1.2. Nombre et qualification des cadres : 

31 cadres fédéraux ont fait appel au service placement, 
chiffre similaire à 1988 (23 hommes, 8 femmes), soit 
- 4 titulaires du brevet fédéral de moniteur (13%) ; 
- 23 titulaires du brevet fédéral d'initiateur (74%) 
- 4 titulaires de la qualification spéléologie (13%) ; 

La moitié d'entre-eux (15) sont titulaires du BAFA 
(animateur CVL), dont 3 titulaires du BAFD (directeur CVL). 

Ils sont âgés de 18 à 48 ans, dont 70% entre 21 et 29 ans. 

1.3. Disponibilité : 

La disponibilité totale de l'ensemble des cadres correspond 
à 1750 journées, dont 75% sont concentrées sur juillet-août : 
- avril : 1 cadre (15 jours) - juin 4 cadres (90 jours) 

juillet : 23 cadres (660 jours) - août 22 cadres (635jours) 
sept. : 10 cadres (245 jours) -oct. 2 cadres (60 jours) 
nov. : 1 cadre ( 30 jours) - déc. 1 cadre ( 30 jours) 

14 cadres sur 31 ont précisé leur engagement, et ont pu ain­
si être rayés des listes proposées aux organismes. 

1.4. Régions d'origine : 

Les cadres disponibles sont originaires de 12 régions 
fédérales, avec prédominance de la région Midi-Pyrénées. 
Région A: B: C: D: E: F: G: H: J: K: L: M: N: P: R: 
nombre de cadres : 1 : 0 : 4 : 4 : 1 : 9 : 0 : 1 : 1 : 1 : 2 : 2 : 3 : 2 : 0 : 
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2. ORGANISMES RECHERCHANT DES CADRES 

2.1. Etat des organismes 

4 listes établies entre mai et juin, comprenant respec­
tivement 13, 6, 12, puis 5 organismes; + 2 demandes tardives re­
çues après le 15 juin. 

Soit un total de 38 demandes (pour mémoire: 45 demandes en 
1988, 54 demandes en 1987) =baisse régulière depuis 2 ans; mais 
9 demandes de plus ont été reçues en 1989, sans renvoi au service 
placement de la fiche normalisée. 

Les organismes ont financé en grande partie le service pla­
cement (36 X 90F = 3240F)~ 

2.2. Types d'organismes : 

- Associations nationales habilitées : 2 ; 
- comités d'entreprises : 8 ; 
- offices municipaux, centres départementaux 
- centres de plein-air, VVF, gîtes, CPIE : 7 
- associations locales (MJC, prestataires de 
- Direction Départementale Jeunesse et Sport 
- non précisé : 3. 

2.3. Lieux d'implantation : 

: 7 ; 
1 

services) 
: 1 ; 

10 

Baisse sensible des demandes de séjours sur l'Ardèche, la 
Drôme, l'Isère, le Jura. Répartition sur 17 départements au 
total, comme en 1988. 55 demandes pour un total de 70 cadres 
- Lozère : 10 demandes (recherche de 17 cadres au total) 
- Ardèche 7 demandes (7 cadres) 
- Aveyron 4 demandes (5 cadres) 
- Var : 4 demandes (5 cadres) 
- Tarn : 3 demandes (3 cadres) 
- Gard : 3 demandes (4 cadres) 
- 2 demandes pour les départements de la Drôme (4 cadres), du 
Jura (2 cadres), du Lot (4 cadres), de la Dordogne (2 cadres), 
des Bouches-du-Rhône (2 cadres), de l'Ariège (3 cadres), de la 
Haute-Marne (2 cadres). 
- 1 demande pour 1 cadre, pour les départements des Hautes-Alpes, 
du Doubs, de l'Aude, du Tarn-et-Garonne. 

Certaines demandes émanant de centres permanents ou d'asso­
ciations de guidage concernent en fait des emplois saisonniers 
(de mars à octobre). 

2.4. Dates : 

Environ 2000 journées d'encadrement demandées, pour des sé­
jours dont la durée varie de 20 à 30 jours, et répartis sur juin 
(5 séjours), juillet (30), août (23), mi-juillet mi-août (4), 
printemps (3), automne (2). 
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2.5. Indemnisations : 

Les indemnités varient de 108 à 250 francs par jour. De 4000 
à 5800 francs par séjour (mais il n'est pas toujours précisé s'il 
s'agit d'un salaire net ou brut, et les séjours durent entre 20 
et 30 jours). 

On note 2 propositions d'auxiliaire PTT (SMIC) et de maître­
auxiliaire Jeunesse et Sports (5500F). 

3. BILAN GENERAL : 

Les demandes d'organismes restent stables, de même que les 
propositions de cadres fédéraux intéressés par l'encadrement en 
Centre de Vacances et de Loisirs. Certains départements se sont 
structurés pour répondre aux demandes des organismes, tels que le 
Jura (gestion assurée par le Comité Départemental), la Drôme et 
l'Isère (associations prestataires de services). 

La Lozère a fait l'objet cette année de nombreuses demandes, 
et dépasse l'Ardèche et le Vercors. 

Le bilan en cours (1989) des "pratiques spéléologiques 
extra-fédérales", réalisé par département et par région, va per­
mettre d'avoir une idée plus complète de la spéléologie dans le 
cadre des CVL. En effet, le service placement EFS ne couvre qu'u­
ne faible partie du "marché". 

Certains départements se sont organisés, de façons 
différentes, pour répondre aux besoins des organismes l'objec­
tif peut être seulement de répondre aux besoins exprimés 
(location de matériel, fourniture de cadres), ou bien de promou­
voir la pratique en CVL (sollicitation des organismes sur le lieu 
d'implantation, prestation de service par des cadres 
saisonniers). 

4. PERSPECTIVES : 

Le service de placement fédéral continuera à assurer au ni­
veau national son rôle de coordination des demandes de cadres et 
d'organismes, qui n'ont pas la possibilité de trouver localement 
réponse à leurs besoins. 

Bien qu'il soit toujours difficile de répondre aux besoins 
exprimés des organismes, la fédération se doit de tout mettre en 
oeuvre pour affirmer ses objectifs prioritaires de "qualité avant 
tout" des pratiques spéléologiques en CVL. 

Cette qualité pédagogique et technique nécessite la présence 
de cadres oeuvrant avec des groupes d'enfants ou d'adolescents 
sur des périodes suffisamment longues (au-moins 3 journées), afin 
de donner une idée correcte de la spéléologie à des pratiquants 
occasionnels. 



Cet avis est partagé par les organismes formateurs de cadres 
en CVL, qui regrettent que beaucoup de directeurs de CVL fassent 
appel de plus en plus à des prestataires de services, fournissant 
ponctuellement encadrement et matériel nécessaire à la pratique, 
mais sans implication réelle dans le projet pédagogique du 
centre. 

Pour alléger le travail de . secrétariat relatif au service de 
placement fédéral qui est assuré par l'EFS, et pour proposer un 
service plus performant à la fois aux organisateurs et aux cadres 
fédéraux, il serait souhaitable de pouvoir utiliser le serveur 
télématique fédéral. 

Une étude serait à réaliser dans le cadre fédéral, pour une 
mise en oeuvre dans un proche avenir. 
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LA QUALIFICATION SPELEOLOGIE 
par François ALAMICHEL 

La qualification spéléologie née en 1975 fut la premlere de 
toutes les qualifications actuellement existantes. Elle fut créée 
à l'initiative de directeurs de centres de vacances, formateurs 
des C.E.M.E.A et de la Fédération Française de Spéléologie. Face 
au développement des pratiques de pleine nature dans les camps de 
jeunes, la nécessité de former les animateurs leur est apparue 
comme une évidence. 

A l'issue de ce stage, une attestation de compétence est 
délivrée. Ce n'est pas un diplôme d'Etat, comme d'autres 
qualifications, mais un certificat de compétences cosigné par la 
FFS et un mouvement d'éducation reconnu compétent. La qualifica­
tion fait partie des dipômes fédéraux. 

Jusqu'à présent, et d'un commun accord avec la FFS, nous 
avons privilégié une formation négociée contractuellement à un 
diplôme d'Etat légiféré, risquant d'être rigide et de ne pas pou­
voir évoluer en fonction de la réalité des pratiques. 

La qualification est une formation spécifique à l'encadre­
ment des mineurs dans le cadre des loisirs éducatifs, elle permet 
à l'animateur diplômé agissant au sein d'une équipe, d'emmener en 
toute sécurité et de faire découvrir le milieu souterrain à un 
groupe de jeunes dans des cavités allant jusqu'à la classe 3 (cf 
"recommandations fédérales"). Le rôle du qualifié n'est pas d'en­
seigner une technique mais de permettre à un groupe de découvrir 
en toute sécurité le milieu souterrain. 

La transmission de techniques sera forcément un moyen au 
service de la découverte du milieu, mais non un objectif. 

Les techniques mises en oeuvre seront simples et sécurisan­
tes pour le jeune, fiables et rapides à mettre en oeuvre pour le 
cadre. Il doit à tout moment pouvoir rassurer, intervenir et être 
capable de dégager en peu de temps une personne en difficulté. 
Pour ces raisons nous pensons que les techniques échelles sont 
plus opérantes auprès de ce type de public et de cette approche 
de l'activité. Il ne s'agit pas d'une position passéiste, mais du 
souci de choisir une technique la plus appropriée à une démarche 
de sensibilisation au milieu souterrain où, nous l'avons déjà 
dit, la valorisation par la technique n'est pas une priorité. 
Néanmoins, les techniques de remontée sur corde peuvent avoir 
leur place à un moment donné dans des séjours où le nombre de 
sorties est plus important. 

Le stage de qualification est une formation de cadres et non 
une sensibilisation à la spéléologie. Pour envisager d'obtenir ce 
diplôme en fin de formation, le stagiaire devra avoir au préa­
lable, une pratique et un niveau minimum en spéléologie. 
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Ce niveau d'entrée peut être défini comme suit : 
- Etre à l'aise dans le milieu souterrain. 

Etre autonome à la progression, c'est-à-dire savoir 
adapter son matériel à la cavité à explorer,savoir l'entrete­
nir,savoir le contrôler, savoir remonter à l'échelle en auto­
assurance, se longer, passer un fractionnement, savoir mettre son 
descendeur, utiliser la clé d'arrêt, contrôler sa descente, sa­
voir progresser sur main courante. 

- Avoir une pratique de l'animation ou de l'action éducative 

A l'issue du stage, le qualifié est capable : 
- De conseiller le directeur et l'organisateur dans le choix 

d'~n équipement en matériel prenant en compte leurs orientations 
financières et pédagogiques. 

- De proposer au directeur une organisation de l'activité 
sur un séjour prenant en compte les objectifs, le public et les 
moyens disponibles. 

- De concevoir et de gérer une sortie dans sa globalité : 
Préparation - Déroulement - Retour. 

- De prendre tous les contacts et informations préalables 
nécessaires au séjour et à chaque sortie : météo, relations 
fédérales, propriétaires, topographies, etc ... 

- De mettre en place les équipements des zones difficiles et 
d'y permettre la progression du groupe en toute sécurité. 

- De gérer les incidents voire les accidents que pourraient 
rencontrer les personnes au cours de la sortie : dégagement, ins­
tallation du groupe en sécurité, donner l'alerte. 

De sensibiliser et d'éveiller les jeunes à l'observation, 
au questionnement sur le milieu dans lequel ils évoluent, de leur 
permettre de trouver des éléments de réponse. 

Le qualifié est le garant de la protection du milieu, de la 
sécurité physique et affective des participants, il est capable 
d'assurer la gestion, les réparations et le conditionnement du 
matériel en cours et en fin de séjour. 

La formation du qualifié se déroule sur 10 jours au cours 
desquels s'effectuent 6 à 7 sorties en cavités verticales, com­
plétées d'une séance technique en falaise. 

Ces sorties sont le moyen de travailler les techniques d'é­
quipement et d'assurance spécifiques à l'encadrement de débu­
tants. Elles permettent l'observation et l'interrogation sur le 
milieu. Ces sorties sont complétées par des travaux de groupes et 
des exposés favorisant la synthèse et l'analyse des problèmes et 
observations faites sous terre mais aussi de réfléchir à une ap­
proche de cette activité en cohérence avec le jeune et un projet 
pédégogique. 

Les aspects de sécurité physique et affective ainsi que les 
problèmes de législation font partie des contenus de la for­
mation. Une sensibilisation scientifique et à la protection du 
milieu seront abordés en prenant appui sur les observations fai­
tes sous terre. 
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Aujourd'hui, les qualifiés spéléo en activité sont rares et les 
directeurs ont souvent des difficultés à trouver les cadres com­
pétents dont ils ont besoin. Parmi les raisons, nous pouvons 
pointer le faible nombre de personnes candidates à ces stages. 
Essayons d'en envisager les motifs. 

La qualification fait partie des stages validant la 3ème 
étape du B.A.F.A, or la plupart des animateurs arrivent à ce sta­
ge entre 18 et 20 ans, c'est-à-dire à un âge où bien peu d'entre 
eux ont un niveau spéléologie correspondant aux critères d'entrée 
à la qualification. 

De plus, la plupart sont étudiants et la différence de prix 
entre un approfondissement habituel de 6 jours et la qualifica­
tion les arrête. 

Dans ces conditions les directeurs sont obligés pour pallier 
à ce manque, de recruter des animateurs non titulaires de la 
qualification. 

Certains d'entre eux auront le diplôme d'initiateur fédéral. 
Cette formation n'est pas centrée sur les loisirs éducatifs mais 
destinée à l'enseignement d'une technique au sein des clubs et 
autres structures fédérales de spéléologie, elle s'inscrit dans 
une logique fédérale. Elle n'est donc pas la mieux adaptée, et 
c'est bien normal, au projet des séjours de vacances. 

D'autres directeurs seront obligés de faire appel à des as­
sociations prestataires de services. Dans ces conditions, l'acti­
vité proposée aux jeunes ne pourra plus s'intégrer dans un projet 
éducatif mais deviendra un produit de consommation parmi ceux au­
quels les directeurs peuvent faire appel afin de combler l'emploi 
du temps de leur séjour. Sous cette forme, la déviance devient 
sérieuse et doit nous faire réfléchir sur les objectifs des va­
cances de jeunes. 

Continuer à défendre, dans les vacances collectives, la glo­
balité de l'éducation en favorisant la mise en relation entre le 
jeune, l'adulte et le milieu passe par l'activité. Dans cette 
optique, il y a nécessité de trouver, pour les séjours de jeunes, 
des animateurs compétents, entre autre, sur des activités de 
pleine nature. 

Dans le contexte actuel, 
les cadres compétents dont ils 
une politique contractuelle de 
diplômés. 

François ALAMICHEL, 

les oeuvres ne pourront retrouver 
ont besoin, qu'en mettant en place 
formation pour leurs animateurs 

Responsable du groupe national Spéléologie des CEMEA, 
Initiateur Fédéral. 

Pour en savoir plus : Dossier CRIDOC SPELEOLOGIE, disponible dans 
toutes les délégations régionales de la Jeunesse au Plein-Air. 



:-· 
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MATERIEL ET SECURITE 

Le spéléo-club des Ardennes ayant remarqué que certains 
mousquetons spéléo (modèle Simond Zicral à vis, bague verte) 
laissent apparaître une fissure sur le doigt, au niveau de l'axe 
d'ouverture, en a fait part au fabricant. 

Voici l'essentiel de la réponse de Ludger SIMOND 

'' .. ~Si ces mousquetons ont déjà été largement utilisés et qu'ils 
présentent une légère fissure après une utilisation intensive, il 
parait souhaitable de ne plus les utiliser. 

Comme tous les produits métallurgiques, les mousquetons, en 
général, et plus particulièrement ceux utilisés en spéléo dans 
des conditions extrêmement difficiles, subissent un vieillisse­
ment prématuré et ne peuvent être utilisés toute la vie. 

C'est pourquoi, comme vous l'avez fait, il est indispensable de 
les vérifier après chaque utilisation et de remplacer ceux qui 
paraissent douteux ... ~ 

Note : Cette anomalie avait déjà été observée il y a quelques an­
nées sur le même type de mousquetons (bague bleue), et s'est sol­
dée plusieurs fois par une rupture du doigt au niveau de l'axe. 

Informations transmises par 

Ludovic MENOUX 
Spéléo-Club des Ardennes. 
Impasse des capucines 
08000 Charleville-Mézières 
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PRIX FREDERICK HAMMEL 

Vous n'ignorez sans doute pas l'accident mortel survenu le 
1er août 1988 à Frédérick HAMMEL, dans un gouffre des Pyrénées­
Atlantiques. 

Le père de Frédérick a proposé à la FFS la somme 
francs, à charge pour celle-ci d'organiser un prix de 
intitulé "Prix Frédérick HAMMEL", pour récompenser 
portant sur la prévention des accidents ou les 
spéléologiques. 

de 150000 
spéléologie 
des travaux 

sauvetages 

Le premier de ces prix sera décerné lors du congrès national 
FFS à Carpentras, le 4 juin 1990. 

Les candidatures sont à adresser au secrétariat FFS. 

Conditions: 1. Etre membre de la FFS à jour de sa cotisation. 
2. Envoyer au secrétariat FFS : 

- une lettre de candidature signée 
- en cas de candidatures groupées, indiquer un 

plan de partage du montant du prix ; 
- un résumé succinct du travail en 5 exemplaires 
- dossier complet (textes et illustrations) en 5 

exemplaires. 
3.Date limite des candidatures : 2 mois avant le 

congrès national FFS. 

Contenu: Le Prix Frédérick HAMMEL concerne toutes les réalisa­
tions, présentées dans un rapport écrit, ayant un caractère nova­
teur et utile à la communauté spéléolo-gique, et portant sur les 
domaines de la prévention des accidents ou des sauvetages spéléo­
logiques (méthodes nouvelles, études documentaires ... ). 

Montant du prix 1990 : 10000 francs. 

Composition du jury 1990 : 

Membres de droit : 
- Claude MOURET, Président FFS par intérim (Pdt du jury) 
- Jean-Claude FRACHON, Président SSF ; 
- Rémy LIMAGNE, Président EFS ; 

Membres désignés par le Comité Directeur FFS : 
- Joël ROY, Président du CSR Aquitaine ; 
- Lieutenant-Colonel JARDINIER, Direction Sécurité Civile. 

NDLR : Ce type de rapport peut à l'évidence faire également l'ob­
jet de travail de recherche du cycle Instructeur ... 



ECHANGES INTERNATIONAUX 
UN EXEMPLE: L' 1 RLANDE 

par Rémy LIMAGNE 

INTRODUCTION 

Depuis 1987, un protocole d'échanges d'"experts" est appli­
qué entre les ministères Jeunesse et Sports français et irlan 
dais. 4 spéléos irlandais sont venus se familiariser avec les ca­
vités et les techniques d'exploration en France, 4 des spéléos 
français qui les ont accueillis sont partis faire de même en 
Irlande. 

Cette courte note est une synthèse des informations obtenues 
sur place, lors de discussions ... à bâtons rompus. 

1. LE KARST IRLANDAIS 

Six fois moins étendue que la France, l'Irlande est une île 
politiquement divisée depuis 1921 : l'Irlande du Nord (Ulster) 
appartenant au Royaume-Uni, et la République d'Irlande (Eire). 

Les zones karstiques sont peu étendues et se répartissent 
sur 5 comtés (équivalents des départements français): 
- Fermanagh : le plus intéressant, en Irlande du Nord. 
- Clare : près de la ville de Galway, centre-ouest de l'île. 
- Cork : au sud, zone la plus montagneuse. 
- Wexford (sud-est), et Maya (nord-ouest), recèlent quelques zo-

. nes karstiques à faible potentiel spéléologique. 

Il n'existe sur l'île que quelques dizaines de cavités pré­
sentant un réel intérêt sportif. Le gouffre le plus profond mesu­
re environ -200m, la grotte la plus longue (REYFAD) est topogra­
phiée sur 20 km. Mais beaucoup reste à découvrir d'après les spé­
léos irlandais. 

Signalons l'existence de deux grottes aménagées pour le tou­
risme : AILLWEE CAVE, dans le comté de Clare ; et surtout MARBLE 
ARCH, dans le comté de Fermanagh, qui développe 6600 mètres de 
galeries, en partie explorées par MARTEL (Edouard-Alfred!) il y 
a presque un siècle. 

2. PRATIQUE DE LA SPELEOLOGIE EN IRLANDE 

La pratique de la spéléologie en Irlande n'est pas 
réglementée. Il n'y a aucune cavité interdite, et les spéléos 
sont plutôt ''bien vus" des propriétaires. Les deux grottes aména­
gées sont accessibles aux heures et périodes de fermeture. 
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Les techniques utilisées diffèrent peu des nôtres. Mais l'u­
tilisation des échelles souples est très fréquente, ainsi que 
l'assurance manuelle des équipiers. Cela s'explique par la confi­
guration des gouffres - (peu de grandes verticales), mais surtout 
par le prix élevé du métériel de progression (importé 
d'Angleterre, un bloqueur Petzl coûte environ 280 francs), asso­
cié à un niveau de vie parmi les plus bas d'Europe ... 

L'équipement individuel est adapté à la particularité des 
réseaux : très humides. Comme en Angleterre, le port de la combi­
naison néoprène est généralisé, et l'éclairage traditionnel se 
compose d'une puissante frontale électrique avec batterie à la 
ceinture. Idéal pour les zones aquatiques et les cascades, mais 
problématique en verticales. 

Les spéléos préfèrent en général l'éclairage à acétylène, 
mais le carbure est une denrée rare et très coûteuse, voire in­
trouvable en Ulster (matière explosive ... ). 

La "surfréquentation" des cavités n'existe 
des grottes est parfaitement préservée : pas de 
rations (les spits sont plantés avec beaucoup 
eau non polluée, curieusement rougeâtre à cause 
sente à la surface du karst. 

pas. L'intégrité 
traces d'explo­

de parcimonie !), 
de la tourbe pré-

Par contre, l'aménagement touristique de MARBLE ARCH est une 
horreur. 

3. ORGANISATION DE LA SPELEOLOGIE 

Il existe une fédération irlandaise de spéléo nommée 
"Speleological Union of Ireland" (SUI) qui regroupe environ 200 
membres répartis en 10 clubs et beaucoup d'individuels. 

Le club le plus ancien et le plus important est le "Queen's 
University Caving Club" de Belfast. 6 autres clubs sont situés à 
Dublin. Les 3 autres dans 3 comtés karstiques (Fermanagh, Cork, 
Clare). 

La SUI publie de façon irréguli$re une revue intitulée 
"Irish Speleology", et une feuille de liaison trimestrielle "SUI 
newsletter". L'EFS en est désormais destinataire. 

Les secours sont assurés par les spéléos de la SUI, en col­
laboration avec la police. Il n'y a aucune velléité de l'adminis­
tration pour prendre en charge l'organisation des opérations de 
sauvetage. Il est vrai que celles-ci . sont fort rares : l'"année 
noire" - 1981 - a vu 2 accidents (dont un mort en siphon) puis 
une évacuation de blessé dans un puits d'entrée en 1988 rien 
d'autre. 

Néanmoins, la SUI possède sa commission secours "Irish 
Cave Rescue Organization" (ICRO), financée p&r le gouvernement de 
Dublin. Des exercices de secours ~ont organisés 3 à 4 fois par 
an, à l'échelon national. 
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Soulignons que la prévention est une préoccupation très pré­
sente dans l'organisation d'une exploration. La boîte à pharmacie 
est indissociable de l'équipe : premiers soins, nourriture... et 
bougies (à défaut de carbure). On n'entre pas sous terre si un 
spéléo disponible à l'extérieur n'a pas eu connaissance du lieu, 
de l'horaire, du véhicule utilisé, etc. 
Rituel contraignant, mais appliqué avec beaucoup de rigueur. 

L'enseignement de la spéléo se structure en Irlande, et est 
dévolu à la SUI, qui a créé une commission des stages. Des bre­
vets sont mis en place depuis 3 ans. Trois niveaux 

"Basic Cave Leader" : pour encadrer en grotte horizontale et 
sans eau profonde (25 titulaires actuellement). 
- "Cave Leader" : pour encadrer en cavité aquatique et avec 
agrès, techniques échelle uniquement (-de 10 titulaires). 
- "Cave Instructor" :pour tout le reste ... 

On voit que l'équivalence avec nos trois niveaux de brevets 
français est loin d'être évidente ! 

Les "Basic Cave Leaders" sont formés par les "Cave Leaders", 
les "Cave Leaders" sont formés par les "Cave Instructors", et les 
"Cave Instructors" ... par des Instructeurs anglais, en relation 
avec la National Caving Association de Grande-Bretagne. 

Ces brevets s'obtiennent en stages, dont les programmes 
(syllabus) sont conçus sur un principe proche de nos référentiels 
(thèmes sur la sécurité, connaissance du milieu, protection ... ). 

4. CONCLUSION : 

Les spéléos irlandais souffrent - et bénéficient - de leur 
insularité. Très peu ont pratiqué la spéléo à l'étranger, sinon 
dans le Yorkshire en Angleterre. Ils voient également très peu de 
spéléos étrangers sur leur territoire, et pratiquent une spéléo 
quasi familiale. Ils seraient enchantés de recevoir quelques 
"Cavers" du continent. 

Alors, si vous préférez les grandes verticales aux riv1eres 
souterraines, le vin rouge à la bière brune, allez ailleurs. 
Sinon, n'hésitez pas, vous recevrez un accueil inoubliable ! 

Contacts: Secrétaire SUI Responsable stages 

John KELLY Gaby BURNS 
32 Elmwood PK c/o Gortazole O.E.L. 
NEWRY FLORENCECOURT 
Co. DOWN Co. FERMANAGH 
N. IR ELAND N. IR ELAND 
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NOUVEAUX PRODUITS EFS 

On trouvera par ailleurs dans le présent numéro d'Info-EFS une 
liste exhaustive des documents en vente à l'EFS. 

Nous vous présentons ici les NOUVEAUTES 

******************* 

" L'ENSEIGNEMENT DE LA SPELEOLOGIE EN FRANCE " 

Dépliant publicitaire bichrome (noir et vert). Tirage 5000 ex. 

A destination du grand public. 
A déposer dans les grottes aménagées, offices de tourisme, DDJS .. 

******************* 

POSTER "GROTTES" 

Edité par la Fédération Rhône-Alpes de Protection de la Nature, 
en collaboration avec l'EFS. Seule affiche en France sur la faune 
souterraine, accompagnée d'une plaquette pédagogique de 20 pages 
expliquant la place et le rôle de chaque espèce animale et 
végétale, et ses relations avec le milieu. 

Affiche en quadrichromie, 80 X 60 cm, 1500 exemplaires à l'EFS. 

Prix de vente 80 F +port 20 F (envoi sous rouleau cartonné). 

******************* 

" SPELEHOME " 

Recueil des hébergements spéléos en France. 147 adresses, clas­
sées par départements et régions fédérales, avec description des 
locaux, tarifs, stages qui s'y sont déroulés, cavités proches ... 

186 pages, format 15 X 21 cm. Prix 70 F + port 10 F. 

******************* 
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" SPELEOLOGIE ET PEDAGOGIE " 

Une approche de l'enseignement de la spéléologie par un spécia­
liste de la question. Indispensable à tout breveté EFS qui prati­
que l'encadrement de stages ou l'animation spéléologique. 

Dans "Cahiers de l'EFS" n°3, 70 pages, photos, schémas. 
Prix 60 F + port. Parution juin 1990. 

******************* 

CLASSEUR EFS ET DOSSIERS-INSTRUCTION 

Classeur vert, impression blanche "Ecole Française de 
Spéléologie" avec dessin. Prévu pour recevoir les Dossiers­
Instruction EFS (nouvelle présentation feuilles perforées). 

Le classeur seul: 40 F. 
Le classeur + 12 Dossiers-Instruction: 80 F 

******************* 

" SPELEOLOGIE ET UTILISATION DES MEDIAS " 

Reportages sur stages fédéraux, interview sous terre ... 
Un exemple pour médiatiser vos actions d'enseignement et vous 
faire reconnaître par le public et les administrations. 

Cassette vidéo VHS. Durée 1h environ avec livret explicatif. 
Disponible fin 1990. S'adresser à l'EFS. 

******************* 

"COMMENT DIT-ON ... ? " 

Petit lexique des termes spéléologiques, avec leur traduction en 
anglais et allemand. Plus de 100 mots parmi les plus utilisés. 
Préparez-vous, pour l'Europe de demain, à accueillir vos futurs 
stagiaires étrangers. 

Prix: 25 francs port compris. Payable en timbres-poste. 
S'adresser directement à R. LIMAGNE. 

******************* 
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DOCUMENTATION EN VENTE A L ' E F S 

1. DOSSIERS INSTRUCTION DE L'ECOLE FRANCAISE DE SPELEOLOGIE : Prix Poids 

- Les publications (L. GRATTE, P. DROUIN, R. LAURENT, M. MEYSSONNIER) ............................. 2 F 
- La prévention en spéléologie (R. DURAND 1 SSF) .................................................. 3 F 
- Spéléologie, archéologie et préhistoire (G. AIME} ............................................... 3 F 
-La protection du milieu souterrain (G. AIME, J. RIFES, P. CABROL) ............................... 3 F 
-Les modifications biologiques à l'effort en spéléologie. Applications pratiques à la diététique 

et à la conduite d'une exploration (F. GUILLAUME 1 Commission Médicale FFS) ..................... 3 F 
- Information topographie (M. CHIRON, C. LINGER, C. RIGALDIE) ..................................... 3 F 
-Secourisme spéléo (A. BALLEREAU 1 Commission médicale FFS) en français, anglais, ou espagnol •... 3 F 
- Les chauves-souris (J.L. ROLANDEZ).............................................................. 6 F 
- Météorologie et spéléologie (P. LAFOSSE)........................................................ 6 F 
- Histoire de la spéléologie française (R. LIMAGNE)............................................... 3 F 
-Orientation, étude de cartes (J.P. HOLVOET, R. LIMAGNE)......................................... 5 F 
- Neige et avalanches (G. QUER) ................................................................... 5 F 

Collection complète des Dossiers Instruction (en français) à jour au 01 janvier 1990 .••.•....•.•. 40 F 400g 
Collection complète des Dossiers Instruction reliés dans classeur EFS ............................ 80 F 650g 

2. LES CAHIERS DE L'EFS : Prix Poids 

- N° 1 Compte-rendu du stage scientifique de formation de cadres (P. VALLET) .....•.............. épuisé 
-No 2 Cartographie, Orientation, Lecture de cartes (J.P. HOLVOET). 37 pages .....•..••.......•.. 40 F 400g 
-No 3 Spéléologie et pédagogie (D. CAVAILLES}. 70 pages. (parution juin 1990} ...•.•.......•.... 60 F 500g 

3. AUTRES FASCICULES OU LIVRES DISPONIBLES A L'EFS : Prix Poids 

-Signes spéléologiques conventionnels (G. FAVRE, M. AUDETAT). 44 pages. Edition CERGA/UIS ........ 15 F 60g 
-La formation des cavernes (P. RENAULT). Edition Que-Sais-Je, 1970 .......•...••••••••..•...•...•. 15 F 110g 
-Découvrons le monde souterrain (S.e. VESOUL}. Edition FOL 70, 1979 ....•.•.•...•.••••••.......... 15 F 120g 
- Stalactites et stalagmites (M. SIFFRE). 32 pages, 1984 .......................................... 35 F 120g 
- Découvrons le monde souterrain (C. KRESAY). Edition Périscope, · 1988 ............................. 50 F 200g 
- Les montagnes, pourquoi se forment-elles 7 Edition Périscope .................................... 45 F 200g 
- Les montagnes, corrrnent se forment-elles 7 Edition Périscope ..................................... 45 F 200g 
-Sur les traces de l'hoorne paléolithique ......................................................... 45 F 200g 
-Recherche sur la pédagogie de l'environnement en liaison avec le sous-sol (CPIE Franche-Comté} •. 60 F 750g 
-Notions de géologie, géomorphologie, et hydrogéologie à 1 'usage des spéléologues et naturalistes 

(M. AUDETAT). Société Suisse de Spéléologie, 1981. Retirage 1987 ................................ 70 F 400g 
-Dossier CRIDOC "Spéléologie". Edité par la Jeunesse au Plein-Air ...•........................•••. 60 F 300g 

FRAIS POSTAUX : 

Prière de rajouter le montant du port en fonction de votre commande, soit (tarif non urgent) 

< 100g = 3,80 F 
< 2kg = 22 F / 

/ < 250g = 7,50 F / < 500g = 11,50 F / < 1kg = 15,40 F 
< 3kg = 28 F / < 4kg = 33 F / < 5kg = 38 F / 
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JEUX PYRENEENS DE L'AVENTURE 
par R. LIMAGNE 

En mai 1992 vont se dérouler les ''Jeux Pyrénéens de 
l'Aventure", grande manifestation à caractère international qui 
rassemblera une trentaine de fédérations de sports de pleine 
nature. Les organisateurs ont décidé d'intégrer des épreuves de 
spéléologie et ont sollicité la FFS comme maître d'oeuvre. 

Devant cette requête 
le 19 novembre dernier un 
question. Après recherche 
avec les organisateurs, 
conclusions suivantes : 

bien particulière, l'EFS a mis en place 
groupe de travail pour étudier cette 
de renseignements, contacts et réunions 

ce groupe de réflexion est arrivé aux 

- La compétition en spéléologie existe depuis plus de 25 
ans, particulièrement développée en URSS, aux USA, mais aussi en 
Autriche, Belgique, Espagne, et en France. 

- En France, la plupart des compétitions ont été organisées 
complètement en dehors de la FFS, mais plusieurs ont été mises 
sur pieds par des structures fédérales. 

- Le site, la date de ces jeux, peuvent permettre de 
profiter de cette opportunité pour organiser le congrès fédéral 
1992 sur place, et bénéficier ainsi d'une couverture médiatique 
exceptionnelle. Image positive auprès du public dont nous avons 
grand besoin . 

- La FFS n'a pas à prévoir une importante mise de fonds pour 
l'organisation de ces jeux, celle-ci étant assurée par les 
organisateurs. 

Il faut savoir qu'actuellement la FFS n'est qu'agréée par 
le ministère, et ne fait pas partie des 80 fédérations ayant 
délégation de signature. De ce fait, quiconque peut actuellement 
organiser des compétitions de spéléologie et délivrer des titres. 
En participant à ces jeux , la FFS pourra demander cette 
délégation et obtenir le monopole de la délivrance des titres. 

Enfin, les organisateurs ont décidé d'intégrer la 
spéléologie à ces jeux. Si la FFS repousse leur proposition, ils 
s'adresseront à d'autres qui se sont déjà déclarés intéressés. 

Le Comité Directeur en date du 25 février 1990 a approuvé ce 
projet, insistant bien évide~nent sur les précautions qui 
s'imposent. L'ensemble des épreuves doit être préparé dans 
l'esprit fédéral, et dans le plus grand respect du milieu 
(grottes, canyons, ou falaises). Nous devons présenter la 
fédération comme un modèle en ce domaine. 

Pour terminer, je voudrais souligner que chacun de vous a un 
rôle à jouer dans ce projet : un rôle d'information. 

Vous devez avoir à coeur d'expliquer autour de vous la 
véritable teneur de cette entreprise, et son intérêt pour la FFS. 
Ne laissez pas se répandre rumeurs et désinformation. 

Nous sommes à votre disposition pour vous fournir tous les 
renseignements utiles, n'hésitez pas à nous contacter. 
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BREVETES EFS 

1 9 8 9 

INSTRUCTEURS VALIDES 

Titulaires du brevet fédéral d'Instructeur fédérés en 1989. 

INSTRUCTEURS STAGIAIRES = 

Moniteurs validés inscrits dans le cycle Instructeur (3 ans). 

MONITEURS VALIDES = 

Titulaires du brevet fédéral de Moniteur, fédérés en 1989, et 
ayant encadré un stage agréé EFS depuis 1987 inclus. 

MONITEURS STAGIAIRES = 

Initiateurs ayant réussi le stage Moniteur, et devant encadrer un 
stage Initiateur ou Qualification pour être titularisé. 



1 NSTRUCTEURS VAL IDES 

ANDRIEUX REMY 58 RUE ERNEST RENAN 69200 VENISSIEUX 
AUCANT YVES BOUSSIERES CIDEX 11 25320 MONTFERRAND LE CHAT. 
BOU CLAUDE LA FOURESTOLE 81990 CAMBON D'ALBI 
BOUSSAGOL CHRISTIAN LA CADIERE 30170 ST HIPPOLYTE DU FORT 
CAVAILLES DANIEL COMUS 11340 ESPEZEL 
CAZES GERARD 30440 SUMENE 
COUTURIE JEAN -PIERRE 10 RUE DU MORTANT 63540 ROMAGNAT 
CREAC'H YVES 16 RUE CH. DE FOUCAULT 06000 NICE 
DODE LIN CHRISTIAN LA CHARNIAZ 73340 BELLECOMBE EN BAUGES 
DUBOIS PAUL 21 AVENUE FOCH 34250 PALAVAS LES FLOTS 
DUCLAUX GERARD LEP HELENE BOUCHER 18 RUE ROSENBERG 69631 VENISSIEUX CEDEX 
DUHAMEL MARC RUE DU SOLEIL BANUYLS DELS ASPRES 66300 THUIRS 
ESPEJO JUAN LE THAVARD BAS LA CHAPELLE BLANCHE 73110 LA ROCHETTE 
FRACHON JEAN-CLAUDE COLONNE 39800 POLIGNY 
FULCRAND SERGE 12 RUE DES ECOLES MONTPEZAT 30730 ST MAMERT DU GARD 
GODART JEAN FRANCOIS 4 RUE DARRICHON 64000 PAU 
GRUNEISEN ALAIN 2bis AVENUE DES LIEVRES 84000 AVIGNON 
GUDEFIN JACQUES 20 RUE LAVOISIER 69300 CALUIRE 
GUILLAUMIN SERGE CLERMAIN 71520 MATOUR 
HEIB GILLES GANTIES 31160 ASPET 
HOF BERNARD 91 CH AMES DU PURGATOIRE LE PANORAMIC 06600 ANTIBES 
HOLVOET JEAN-PIERRE 6 RUE G. DE CHAMPEAUX 77720 CHAMPEAUX - MORNANT 
JAUZION GEORGES 5 RUE DU PASTEL 31400 TOULOUSE 
KERDAFFREC JACQUES RUE DE GABIZOS ASSON 64800 NAY 
KRA TT INGER THIERRY RUE DES SORBIERS 26420 LA CHAPELLE EN VRS 
LAlLY PATRICK LES DEVIES VILLARD SUR DORON 73270 BEAUFORT SUR DORON 
LA LOU JEAN-CLAUDE PRIMEROSE 8 LAUSANNE 1007 CH - SUISSE 
LAURENT ROGER CHENE EN SEMINE 74270 FRANGY 
LESAULNIER PATRICK LE MAS DESSOUS AILLON LE JEUNE 73340 LESCHERAINES 
LETRONE MICHEL LES GAUDINS 38720 ST HILAIRE DU TOUVET 
LIMAGNE REMY 38 RUE MARECHAL FOCH 39300 CHAMPAGNOLE 
MANGIN ALAIN LOTISSEMENT DES NOYERS MONTJOIE 09200 SAINT GIRONS 
MAR BACH GEORGES CHORANCHE 38680 PONT EN ROYANS 
MARTI NEZ DANIEL ECOLE DE RENCUREL 38680 PONT EN ROYANS 
MEILHAC MICHEL AVEZE 30120 LE VIGAN 
MEYSSONIER MARCEL 28 RUE SOEUR JANIN 69005 LYON 
PELI SSIER ROLAND SEVERAC L'EGLISE L' ESTRADE 12310 LAISSAC 
PI ART BERNARD SOUYRI 12330 SALLES LA SOURCE 
PROPOS GERARD LE DEVENSON ALLEE DES PINS 13009 MARSEILLE 
QUER GUY LECUSSAN 31580 SAINT PLANCART 
RAY NAUD CLAUDE 32 RUE DE LA CHEVALIERE 81200 MAZAMET 
RIAS PIERRE LES BERTHONNETS ST MARTIN EN VERCORS 26420 LA CHAPELLE EN VRS 
RODET JOEL 14 RUE DE LAUSANNE 76000 ROUEN 
RODRIGUES MARTIN HO LES MILLOUX LE COLLET 05250 ST ETIENNE EN DEVOL. 
TH ERY BRUNO COL LONDON 39130 CLAIRVAUX LES LACS 
VALLET PHILIPPE 4 RUE DU CAPITAINE POIROT ST NABORD FALLIERES 88200 REMIREMONT 
WAHL LUC 18 RUE LAFRAU 09400 TARASCON 
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1 NSTRUCTEURS STAGIAIRES 

BARIVIERA GUY LE GRES CALVIGNAC 46160 CAJARC 
BOULOUMIE GUILLAUME ST PIERRE DE LAGES 31570 LANTA 
CAILHOL DIDIER RUE DU LOMONT 25310 PIERREFONTAINE LES B 
CAILLAULT SERGE 25 RU~ DE LA LIBERTE 38600 FONTAINE 
CARL ES BERNARD MONTEGUT BOURJAC 31430 LE FOUSSERET 
CASTILLA ADOLPHE L'AIGUILLON 09300 LAVELANET 
CHAILLOUX DANIEL 17 RUE GABRIEL D'ESTREE 91380 COUDRAI Y-MONTCEAUX 
DUCHENE MAURICE CAUSSE HE LACAUGNE 31390 CARBONNE 
ESTt:ABOLS MICHEL PROMILHANES 46260 LINOGNE EN QUERCY 
FLAUJAC MARIE-HELENE ROC DE GUIROL 46160 CALVIGNAC 
GARNIER GERARD BOURCHIGNY-BAS ARITH 73340 LESCHERAINES 
GUARDIA JEAN-PAUL AV. MAL DE LATTRE DE T. GENDARMERIE 64400 OLORON SAINTE MARIE 
HONIAT JEAN-MARC 20 RUE DE NAPLES 31500 TOULOUSE 
JOHANNET ANNE 176 RUE JEANNE D'ARC 75013 PARIS 
LABADIE PATRICK RES.CLOS DU THYM,APT 11 1450 ROUTE DE GANGES 34090 MONTPELLIER 
LEVEQUE PHILIPPE 15 RUE DU SAC 39800 POLIGNY 
MACARY LAURENT ROC DE GUIROL CALVIGNAC 46160 CAJARC 
MAFFRE LAURENT HERRAN 31160 ASPET 
MARCHAND THIERRY FREYSSINGES 19150 CORNIL 
MARCILLOUX FRANCK CHAUFFOUR COQUANT 19500 MEYSSAC 
MULOT JOSE THOIX 80160 CONTY 
PASCAL YVES 60 RUE PORTE JONQUERETTES 84450 ST SATURNIN AVIGNON 
PELISSIER PATRICE 240 ROUTE DU CAUSSE NOIR 12100 MILLAU 
PELISSIER PATRICE 20 RUE DU COMMANDANT BAZY 66000 PERPIGNAN 
RAYMOND JEAN-CHRISTOPHE MAISON BOSSON 74420 BOEGE 
TORDJMAN PATRICE CLIGNON 04370 COLMARS 
TOURTE BERNARD 2 RUE EIFFEL 31300 TOULOUSE 

MON 1 TE URS STAGIAIRES 
ASTIER ROLAND 10 RUE LAFAYETTE 38000 GRENOBLE 
AUMASSON NORBERT BUREAU GUIDES ET MONTAGNE 66120 FONTROMEU 
BLANCHET PHILIPPE FONTBONNE-VEBRON 48400 FLORAC 
CANTET STEPHANE RUE CEBES BEDOUES 48400 FLORAC 
CHARRON ERIC TOURTES 26420 ST MARTIN EN VERCORS 
COUCOURON JOEL BILLIERES EN OSSAU 64260 ARUDY 
DOREZ DOMINIQUE 3 COURS DE L'EUROPE 17100 SAINTES 
FOUILLADE JEAN-MARC 41 GRANDE RUE 81400 CARMAUX 
GALZIN ODILE LE MERLET 48220 PONT DE MONTVERT 
GRENET PASCAL L'ARLEQUIN 130 APT 5103 38100 GRENOBLE 
GUILLOT FLORENCE 1 RUE JEAN SUAU 31000 TOULOUSE 
HERMEN CHRISTIAN LE REPLAT DU GUILLET 38580 ALLEVARD 
HOENRAET ETIENNE 73 RUE MIDDELBOURG BRUXELLES 9970 BELGU}UE 
KILIAN ALAIN 9 LOT. DU PETIT LAC 83320 CARQUEIRANNE 
LIGNAC LAURENT TOURTOIRAC 24390 HAUTEFORT 
MANIEZ PATRICK 26 MONTEE DU FOUR 73420 VOGLANS 
MARTI NEZ ANTONIO 09 RUE DU PONT DU TARN 48400 FLORAC 
RAYNAUD PATRICK "LES RAJOLS" RUE DU RAJOL 12100 MILLAU 
SABATIE PHILIPPE 72 AV DU llè R.I. 82000 MONTAUBAN 
SANCIAUD DENIS VIEILLE ADOUR 65360 BERNAC 
SCH IAVOLI NI JEAN MARIE C.N.E.A.S. LES BOSSONS HOTEL PANORAMA 74400 CHAMONIX 
VERGE ALAIN LIBAROS 65330 GALAN 



MONITEURS VALIDES 

ARNAUD GILLES CHEMIN DU FANGAS 30200 BAGNOLS SUR CEZE 
BARBIER MARC 12 RUE DES VIGNOllES 21380 MESSIGNY VANTOUX 
BARRIERE JEAN-PAUL AVENUE MARIE CURIE 38500 VOIRON 
BARTHAS PATRICK LA BOURDARIE II 7 RUE DES SOURCES 81090 BURLAT 
BEAUCHERON EMERIC LE MAS TOUR DE FAURE 46330 CABRERETS 
BENARD DOMINIQUE ROUTE DES VILLAS 30430 BARJAC 
BESSAC JEAN-FRANCOIS 403 BIS RUE DE VAUGIRARD 75015 PARIS 
BOCQUET FRANCOIS ECOLE LA BALME DE RENCUREL 38680 PONT EN ROYANS 
BONN EL LOIC LA RIVIERE 26420 LA CHAPELLE EN VERC. 
BOUCHET PASCAL 1 PLACE LED LAGRANGE 44800 SAINT HERBLAIN 
BOUTIN PATRICK VERRIERES 12520 AGUESSAC 
BOYER STEPHANE 20 RUE NUNGESSER ET COLI 31300 TOULOUSE 
BRAMOULLE YVES CHEMIN DE PERPIGNAN 64110 JURANCON 
BRESSON LAURENT CHEZABOIS COLONNE 39800 POLIGNY 
BRUNEL BERNARD CHEMIN DES PLAINES CLOS DES AVAUX 84510 CAUMONT SUR DURANCE 
CAMPREDON PASCAL 1 AVENUE BIR-HAKEIM 30000 NI MES 
CASSE PHILIPPE BERAT 31370 RIEUMES 
CHAUVIN JACQUES 15 RUE JEAN D'AULAN 51100 REIMS 
CLAIRON CYRIAQUE 2 RUE DE LA CHEVRE 30000 NI MES 
CLARY CEDRIC 67 PLACE JACQUEMARD 26100 ROMANS 

"· COMBES CHRISTIAN 73 AV. CHARLES DE GAULLE BP 701 15007 AURILLAC CEDEX 
COUTURIER JEAN-PAUL 32 AVENUE VICTOR CRESSON 92130 ISSY LES MOULINEAUX 
DANIERE FRANCOIS 24 CHEMIN DU CHARROI 69300 CALUIRE 
DAUTREY JACQUES LE CHAMBORD A 12 AV. HENRI MATISSE 06200 NICE 
DELOZANNE RAYNAL ECOLE LES ECHETS 01700 MIRIBEL 
DE NIEL MICHEL LES FARLAIX 38112 MEAUDRE 
DUPLANTIER JEAN 1 AVENUE DE LA RESISTANCE 64000 PAU 
DUSSURGET MICHEL 39 RUE CLAUDE VIOLET 69008 LYON 
ECORCE PHILIPPE 75 AV OU 8 MAI 1945 86000 POITIERS 
ETIENNE PIERRE 197 ROUTE DES CROZES 13450 GRANS 
FABRE BERNARD 29 RUE FRANCOIS CAMEL 09400 TARASCON 
FORT AS STEPHANE 3 RUE FANTIN LATOUR 66000 PERPIGNAN 
FRANCO ALAIN 183 RUE LAZES 83600 FREJUS 
GAMALERI CHRISTIAN 665 CHEMIN DU GARI 13270 FOS SUR MER 
GERAUD PHILIPPE ANGOLY LESPARROU 09300 LAVELANET 
GUERARD MICHEL 1 RTE DE PALEY LE BOULOY NANTEAU SUR LUNAIN 77710 LORREZ LE BOCAGE 
GUILLAUME FRANCE LE THEYS ST NAZAIRE LES EYMES 38330 SAINT ISMIER 
HERBEPIN ANDRE ECOLE DE TOURNANCE 74750 MANI GOT 
JULLIARD XAVIER 41 RUE MARIUS BERLIET 69008 LYON 
KI NOT PIERRE 32 ALLEE DE LA CUDE VELARS SUR OUCHE 21370 PLOMBIERE LES DIJON 
LAFOSSE PASCALE 15 RUE DE LA LIBERTE 39110 SALINS LES BAINS 
LANGUILLE ANDRE TRECASTEL 04220 SAINTE TULLE 
LECLERC DENIS PRADES 48210 SAINTE ENIMIE 
LE LOUP BERTRAND 17 RUE DE LA MARNE 79400 ST MAIXENT L'ECOLE 
LEVEQUE ANTHONY 2 AV DELATTRE DE TASSIGNY 64400 OLORON SAINTE MARIE 
MARCHANDET PIERRE BOUGONNES 12330 MARCILLAC 
MARTI NEZ GERARD 141 RUE DE STALINGRAD 38100 GRENOBLE 
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MAU GE JEAN NOEL LE TAYCHEL DUN 09600 LARROQUE D'OLMES 
MAURY JEAN-LUC BOYNE 12640 RIVIERE SUR TARN 
MERIMECHE CHRISTIAN 19 RUE G.D ' ESTREES 91830 COUDRAY-MONTCEAUX 
MILLET . ALAIN QUARTIER RATAVOUX 84850 CAMARET SUR AIGUES 
MIRANDE BERNADETTE 12 RUE CAVAILLE COLL 34000 MONTPELLIER 
MOLINA MANUEL RUE WINSTON CHURCHILL 82000 MONTAUBAN 
MORIEUX GILLES ROUTE DE FRONTON 31620 VILLAUDRIC 
NABOULET BERNARD RUE SOUVIELLE 09160 PRAT BONREPAUX 
OBSTANCIAS ISABELLE COMBE CAVENNE 30330 CAVILLARGUES 
PELLEGRI OLIVIER HAMEAU DE MAUPAS LA CELLE LES BORDES 78720 DAMPIERRE 
PELLEGRIN PAUL LES CAUSSETTES , BAT. Al LE CHARREL 13400 AUBAGNE 
PETIT CARMEN TRESPOUX RASSIELS 46090 CAHORS 
PL UCHON PATRICK RES LA REMARDE, ESC B 6 Bd JEAN JAURES 91290 ARPAJON 
PROPONET CHRISTIAN 12 RUE MAURICE RAVEL RES. LES PEUPLIERS 913BO CHILLY MAZARIN 
REILE PASCAL 1 RUE DE LA FROIDIERE 25290 ORNANS 
RONDEL PHILIPPE 4 RUE FOURNAT 26150 DIE 
ROSSIGNEUX LUC 27 RUE GAMBETTA 39110 SALINS 
ROUILLE MICHEL PEUSEC - GARAT 16410 DIGNAC 
ROUSSEAU PATRICK RUE DU COLONEL ROSSEL 24660 COULOUNIEIX-CHAMIERS 
RUSS ROBERT 180 ROUTE DE PERTUIS 84300 CAVAILLON 
SABATIE JACQUES PIQUECOS 82130 LAFRANCAISE 
SABATIER CHRISTIAN ECOLE DE FILLES ROUTE DE CAROMB 84190 BEAUMES DE VENISE 
SARRAIL MICHEL 12 RUE CAVAILLE COLL 34000 MONTPELLIER 
SAUVAJON LUC 18 IMPASSE DE LA FRENAIEO ·ALLEE 2 38090 VILLEFONTAINE 
SAUZEAT RAPHAEL LA ROUVEYROLLES BERRIAS - CASTELJAU 07400 ST PAUL LE JEUNE 
SCHALK PATRICK SAINT CERGUES 74140 DOUVAINE 
SERRANO DOMINIQUE ROUTE DU PONT DE MONTVERT COUVES 48400 FLORAC 
TAGLIANA PAUL 10 RUE LOUIS SAUSSET 34500 BEZIERS 
TAMISI~R CHRISTIAN 3 PLACE CARDINAL MAURY 84600 VALREAS 
TESSIER FRANCK 8 RUE ASSAUT 06000 NIEE 
VALRANGES TIBOR 19 AV.DU PARC DES SPORTS 94260 FRESNES 
VIGNON MICHEL BARBIERES 26300 BOURG DE PEAGE 
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COMPTE RENDU D'ACTIVITE 
DES CADRES 
par Anne Johannet 

L'EFS a reçu au total 110 réponses, davantage que l'année 
passée, mais relativement peu, compte tenu du grand nombre de 
brevets délivrés (plus de 1000 en 10 ans). 

Rappelons une fois de plus que ce compte-rendu est plus que 
l'expression d'une simple curiosité de l'EFS envers ses cadres, 
il sert en effet : 

à établir les changements d'adresse qui ne sont pas faits 
par le vecteur du fichier fédéral (Paris), 

- à valider les brevets, 
au Coordinateur Régional à mieux connaître les cadres de 

sa région et leur activité, 
- à l'EFS, à établir un suivi des cadres qu'elle a aidé à 

former. 

1. QUI A REPONDU ? 

On peut compter 10% d'instructeurs, 34% de moniteurs, 54% 
d'initiateurs, 2 %de qualifiés. La répartition par région est 
très variable : ainsi, en région A, on note 17 réponses dont 10 
moniteurs et 7 initiateurs ; tandis qu'en région B personne n'a 
répondu et qu'en région F la répartition est bien plus homogène : 
5 instructeurs, 5 moniteurs et . 6 initiateurs. 

2. QUELLE EST L'ACTIVITE DES CADRES DE L'EFS ? 

2.1. Responsabilités fédérales 

L'immense majorité (80%) des brevetés qui ont répondu, a une 
responsabilité au sein de la Fédération, que ce soit au niveau du 
club ou au niveau national ; les secours entrent en bonne part 
dans ces responsabilités. Les chiffres suivants apportent plus de 
précision sur le rôle des cadres de l'EFS dans le fonctionnement 
de la Fédération : 

Responsables de club 
Responsables au niveau départemental: 
Responsables au niveau régional 
Responsables au niveau national : 

60% dont 25% sont président 
60% 
27% 
22% 

Le total supérieur à 100% indique un cumul de res­
ponsabilités très fréquent. 
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2.2. Activité d'encadrement : 

60% des brevetés ont encadré au moins un stage EFS dont 22% 
plus d'un stage. Les stages les plus couramment encadrés sont les 
stages de découverte, de formation et de techniques liées au se­
cours. Cela correspond bien au fait que la majorité des réponses 
émane d'initiateurs. 

La moitié des cadres effectue des encadrements au sein de 
son club. Cet encadrement comporte en moyenne 14 journées avec un 
maximum de 78 journées (ou demi-journées). Cet encadrement com­
prend aussi bien l'initiation que le perfectionnement technique, 
ainsi que les techniques liées au secours et à la topographie. 

2.3. Spéléologie rémunérée 

45% des cadres exercent la spéléologie de façon rémunérée 
10% en C.V.L, 10% avec la D.D.J.S, et 25% au service d'une ving­
taine d'associations. 

2.4. Formation personnelle des cadres de l'EFS : 

40% des cadres ont suivi un stage pour accroître leurs con­
naissances personnelles ou obtenir un brevet : 

10% pour devenir initiateur, 
7% pour devenir moniteur, 
4% ont suivi une u.v technique instructeur, 
13% ont suivi un stage à thème scientifique, 
10% un stage à thème secours. 

2.5. Publications : 

En dehors de la publication des rapports de stage, les ca­
dres participent à la diffusion de l'information : 

- 9 ont écrit des articles dans Spelunca (sans compter la 
rubrique "Echo des profondeurs"), 

- 12 ont participé à une publication de club, 7 de région et 
9 à une publication à destinée inter-régionale ou internationale. 

: 

3. CONCLUSION : 

Les cadres qui ont répondu au questionnaire sont des spéléos 
actifs qui interviennent largement dans la vie de la Fédération 
par l'animation de ses associations et de ses stages. La moitié 
d'entre eux exerce épisodiquement la spéléo de manière rémunérée. 
Cette partie du questionnaire a été sette année détaillée davan­
tage pour mieux cerner les différents aspects de la pratique de 
l'enseignement de la spéléologie. Toutes les remarques concernant 
la pertinence ou l'absence de questions particulières dans le 
questionnaire seront les bienvenues pour améliorer son édition 
future. 
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Ecole Française de Spéléologie 

23 rue de Nuits - 69004 Lyon- Tél : 78.39.43.30 

Commission d'Ensei!Znement de la Fédération Française de Spéléologie 

CALENDRIER DES STAGES 1990 
Calendrier établi sous réserve d'envoi préalable à l'E.F.S. des demandes d'agrément par les organisateurs. 

STAGES DE FORMATION DE CADRES 

Dates Lieu Organisateur 

INSTRUCTEUR FEDERAL (U.V. technique) 

Automne Causses 

MONITEUR FEDERAL 

7 au 21 avril 

22 septembre au 
5 octobre 

(Vaucluse et 
Hérault) 

(Ariège) 

INITIATEUR FEDERAL 

10 au 17 février (Lot) 

17 au 24 février (Ardèche) 

7 au 14 avril St Pé de Bigorre 
(Hautes Pyrénées) 

14 au 21 avril (Hérault) 

28 avril au 5 mai Rivière /Tarn 
(Aveyron) 

25 mai au 1er juin (Pyr. Atlant) · 

1•r au 8 Juillet (Doubs) 

25 août au Chalain 
1er septembre (Jura) 

27 octobre au (Hérault) 
2novembre 

Toussaint (Lot) 

E.F.S. 

E.F.S. 

E.F.S 

C.S.R. M 

C.S.R. C 

C.S.R. F 

C.S.R. A 

C.S.R. F 

C.S.R. G 

C.S.R. P 

E.F.S. 

C.S.R. E 

C.S.R. F 

Responsable à contacter 

BARIVIERA Guy 
Le Grès, 46160 Calvignac, tél65.30.20.78 

FULCRANDSerge 
12 rue des Ecoles, Montpezat 30730 St Mamert du Gard. 

BOULOUMIE Guillaume 
St Pierre deL. 31570 Lanta, tél61.83.75.31 

MARCHAND Thierry, Freyssinges, 
19150 Cornil, tél55.27.25.53. 

SAUZEATRaphaël 
La Rouveyrolle, Berrias, Casteljau, 07400 St Paul le Jeune. 

SAN ClAUD Denis 
Vieille Adour, 65360 Bernac, 62.35.99.93. 

JOHANNET Anne 
176 rue Jeanne d'Arc, 75013 Paris, tél (1) 43.36.21.53 

PI ART Bernard 
Souyri, 12330 Salles la source, tél65.68.56.91. 

GODART ]. François 
4 rue Darrichon, 64000 Pau. 

CAILHOL Didier, rue du Lomont, 
Pierrefontaine les Blamont, 25310 Hérimoncourt. 

THERYBruno 
CREPS Chalain, Doucier, 39130 Clairvaux les Lacs. 

SARRAIL Michel 
12 rue Cavaillé Coll, 34000 Montpellier. 

BEAU CHERON Emeric 
Amis du Célé, 46330 Orniac 



Dates Lieu 

QUALIFICATION SPELEOLOGIE 

6 au 15 avril 

2 au 12 Juillet 

Toussaint 

(Ardèche) 

Vallon Pt d'Arc 
(Ardèche) 

Vercors 

Organisateur Responsable à contacter 

C.E.M.E.A. C.E.M.E.A. Bureau des stages, 
5 rue des f. Delattre, 76140 Pt Quevilly, tél35.73.85.98. 

C.E.M.E.A. C.E.M.E.A. (INFOP) 
11 rue de Burnouf, 75019 Paris, tél (1) 42.08.70.00. 

C.E.M.E.A. C.E.M.E.A. Bureau des stages 
5 bd Edouard Rey, 38000 Grenoble, tél 76.87.21.02. 

STAGES TECHNIQUES 

DECOUVERTE DU MILIEU SOUTERRAIN 

janvier-février LaBaderque s.e. TOURTE Bernard 
(Hte-Garonne) Aérospatiale 2 rue Eiffel, 31300 Toulouse. 

10 au 15 février (Lot) C.D.S.46 KERDEVEZ Philippe 
46160 Marcillac sur Célé. 

Pâques (Doubs) A.S. Loisirs HEGO Philippe 
Bains les Bains 7 rue Marie Poirot, 88240 Bains les Bains. 

4 au 10 avril (Vienne) s.e. MASSON Michel 
Châtellerault 85 rueR. Gaillard, 86100 Châtellerault, tél49.21.71.97. 

5 au 11 avril (Gard) GRANS ETIENNE Pierre 
Spéléo 197 route de Crozes, 13450 Grans. 

6 au 11 avril (Ardèche) C.E.M.E.A. C.E.M.E.A. Rhône-Alpes 
1 rue Marceau,69201 Lyon Cedex 01 

7 au 13 avril (Jura) C.D.S. 39 LAFOSSE Pascale 
15 rue de la Liberté, 39110 Salins. 

9 au 15 avril (Ardèchè) C.D.S. Loire DARNE Fabien 
Bat 1, 3 rueR. Trousselle, 69120 Vaulx-en-Velin. 

9 au 14 avril Charentes C.D.S. 16 ROUSSELOT Alain 
180 av de Paris, 16000 Angoulème. 

11 au 15 avril (Aveyron) ClubA.S.R. DELA URE Laurent 
La Bona urie, 12390 Rignac, tél 65.64.40.03. 

17 au 22 avril (Lot) C.E.M.E.A. C.E.M.E.A. Auvergne 
61 av de l'Union Soviétique, 63000 Clermont-Fd. 

Vacances de Pâques (Dordogne) C.D.S. 24 LEY GO NIE Jean-François 
(1ère semaine) Tral Pech, 24220 Beynac et Cazenac 

21 et 22 avril (Côte d'Or) C.D.S. 21 JOVIGNOT François 
5 au 8 mai 1 rue Bossuet, 21160 Marsannay la Côte. 

30 juillet au 4 août (Doubs) E.F.S. BIEHLER Alain 
2 petite rue des près, 68240 Kaysersberg. 

16 au 20 juillet Rivière/Tarn D.D.J.S. PIART Bernard 
(Aveyron) (Aveyron) D.D.J.S., rue Paraire, 12000 Rodez. 



Dates Lieu Organisateur Responsable à contacter 

29 octobre au (Pyr. Atlantiques) C.D.S. 64 COUCOURON Joël 
2novembre 64260 Bilhères d'Ossau, tél59.82.63.04. 

29 octobre au Barie Duc C.E.M.E.A. C.E.M.E.A. Lorraine 
3novembre (Meuse) Château de Lunéville, BP 46, 54302 Lunéville. 

2W.E. en Région Paris. et C.D.S. 75 CARLOSRui 
octobre Jura 18 rue du ruisseau, 93100 Montreuil, tél (1) 48.58.61.37. 

Toussaint Causse de ClubS.C. ESTRABOLS Michel 
Limogne Limogne Promilhanes, 46260 Limogne. 

Toussaint Vercors C.S.R. A CORDIER Christophe 
80/11 Av Laferrière, 94000 Créteil. 

Toussaint (Hte Normandie) C.E.M.E.A. C.E.M.E.A. Hte Normandie 
5 rue des f. Delattre, 76140 Pt Quevilly, tél35.73.85.98. 

Toussaint (Hérault) C.E.M.E.A. C.E.M.E.A. Languedoc-Roussillon 
28 Fbg Boutonnet, 34000 Montpellier. 

Toussaint Vercors C.E.M.E.A. C.E.M.E.A. Alpes-Vivarais 
5 Bd Edouard Rey, 38000 Grenoble. 

Toussaint Villersexel C.E.M.E.A. C.E.M.E.A. Franche-Comté 
(Haute-Saône) 6 rue de la Madeleine, 25000 Besançon. 

Toussaint à déterminer C.E.M.E.A. C.E.M.E.A. Créteil 
26 av René David, 94100 St Maur. 

26 au 31 décembre Barie Duc C.E.M.E.A. C.E.M.E.A.Lorraine 
(Meuse) Château de Lunéville, BP 46, 54302 Lunéville. 

FORMATION TECHNIQUE 

17,18,24,25 mars Rhône- Alpes C.D.S. 69 ANCELLE Jean Marc 
31 mars et 1 avril 54 quai Pierre Seize, 69005 Lyon. 

31 mars et (Gard) C.D.S. 30 CLAIRON Cyriaque 
7,8,14,15 et 16 avril 2 rue de la Chèvre, 30000 Nîmes, tél66.59.06.89 

7 au 13 avril (Jura) C.D.S. 39 LAFOSSE Pascale 
15 rue de la Liberté, 39110 Salins. 

11 au 16 avril (Lot) C.S.R. H MOREAU Véronique 
101 bis rue de la Mariette, 72000 Le Mans. 

16 au 20 avril (Dordogne) C.D.S. 24 LABADIE Jean Michel 
La Cheyrie, 24590 Paulin. 

21, 22 avril et (Côte d'Or) et C.S.R. B KINDT Pierre 
5 au 8 mai (Jura) CAT Bezouotte, 21310 Mirebeau /Bèze. 

mai (Haute-Savoie) C.D.S. 74 HERBEPIN Elisabeth 
(à confirmer) Ecole de Manigod, 74230 Manigod. 

27 octobre au (Lot) C.S.R. H P ASQUIET Didier 
3novembre 60 rue du Fbg Pont Neuf, 86000 Poitiers. 

Automne (Vaucluse) C.D.S. 84 RUSS Robert 
180 route de Pertuis, 84300 Cavaillon. 



Dates Lieu Organisateur Responsable à contacter 

PERFECTIONNEMENT TECHNIQUE 

17,18,24,25 mars 
31 mars et 1 avril 

16 au 22 avril 

28 avril au 5 mai 

21 et 22 avril 
5 au 8 mai 

mai 
(à confirmer) 

28 juillet au 4 août 

25 août au 
1er septembre 

27 octobre au 
3 novembre 

Toussaint 
(5 jours) 

27 décembre 90 au 
2 janvier 91 

Rhône- Alpes C.D.S. 69 ANCELLE Jean Marc 
54 quai Pierre Scize,69005 Lyon. 

(Aude) C.S.R. E MAU GE Jean-Noël. 
Le Taychel Dun, 09600 Laroque d'Olmes. 

(Lot) C.S.R. F MA CARY Laurent 
Roc de Guirol,46160 Calvignac, tél 65.30.22.70. 

à définir C.S.R. B JOVIGNOT François 
1, rue Bossuet, 21160 Marsannay la C. 

(Haute-Savoie) C.D.S. 74 HERBEPIN Elisabeth 
Ecole de Manigod, 74230 Manigod. 

Grands Causses C.S.R. E BOUSSAGOL Christian 
La Cadière,30170 St Hippolyte du fort. 

Alpes ou C.S.R. K MULOT José 
Grands Causses Thoix, 80160 Conty, tél22.41.28.45. 

Pierre St Martin C.D.S. 64 KERDAFFREC Jacques 
(Pyr .-Atlantiques) Quartier Benguès,64800 Asson, tél59.71.06.44. 

Florac C.S.R. E BLANCHET Philippe 
(Lozère) Fontbonne Vebron,48400 Florac, tél66.44.02.19. 

(Lot) C.D.S. 19 MARCILLOUX Franck 
(Corrèze) Chauffour coquant, 19500 Meyssac, tél55.25.39.78 

Pour obtenir la 

MISE A JOUR PERMANENTE 

du calendrier des stages E.F.S. 

utilisez le serveur télématique fédéral 

3615 code SIR, taper SPELEO, puis EFS 

Les stages y figurent par thèmes : Découverte, Formation, Per­

fectionnement, Initiateur, Moniteur, Instructeur, Qualification 

spéléologie, Spécialisation (englobe les stages spécialisés : 

Secours, Plongée, Scientifique, Canyon, Photo, ... , et les Actions 

Diverses d'Enseignement). 



,. 

STAGES DE COMMISSIONS NATIONALES F.F.S. 

Intitulé du stage Dates 

SPELEO-SECOURS FRANCAIS 

Stage international 16 au 20 juillet 
spéléo-secours 

Stage national 31 octobre 
"gestion de sauvetage" au 4 novembre 

Stage national 27 octobre 
"équipier 1 chef d'équipe" au 3 novembre 

Stage national 1 •r au 4 novembre 
"désobstruction secours" 

COMMISSION SCIENTIFIQUE 

Stage national 
scientifique 

27 juillet au 3 août 

Lieu 

(Jura) 

(Jura) 

(Ardèche) · 

(Drôme) 

(Vaucluse) 

COMMISSION PLONGEE SOUTERRAINE 

Stage national 
de plongée 

28 juillet au 4 août · (Lot) 

COMMISSION CANYON 

Responsable à contacter 

FRACHON Jean Claude 
rue de l'Eglise, 39800 Colonne, tél84.37.53.43. 

FRACHON Jean Claude 
rue de l'Eglise, 39800 Colonne, tél 84.37.53.43. 

FAUQUE Michel 
Les Mapias-Vesseaux, 07200 Aubenas 
tél 75.93.52.18. 

RIAS Pierre 
Les Berthonnets, 26420 St Martin en Vercors. 
tél 75.45.51.69. 

MOURIAUX Pierre 
6 rue des Pilliers, 92200 Sarcelles. 

STEFANATO Jean Pierre 
25 bis rue Rouget de Lisle, 79000 Niort. 

Formation de cadres 
"constitution initiale 
du corps de moniteurs" 

5 au 8 mai (Alpes du sud) TESSIER Franck 

Perfectionnement 
technique 

Perfectionnement 
technique 

Initiation 

Initiation 

Initiation 

23 au 29 juin 

29 septembre au 
5 octobre 

2 au 6 juin 

2 au 6 juillet 

23 au 27 juillet 

(Haute 
Provence) 

(Pyr. Atlant.) 

Cévennes 

(Pyr. Atlant.) 

(Pyrénées 
Orientales) 

132 rte St Pierre de Ferie, 06000 Nice. 
tél93.44.94.69. 

TORDJMAN Patrice, 
Clignon, 04370 Colmars, tél92.83.61.13. 

DOUAT Michel, route de Lahourcade 
64360 Monein, tél 59.21.37.39. 

PELISSIER Patrice, 240 rte du Causse Noir, 
12100 Millau, tél 65.60.47.48. 

GODARD Jean François 
4 rue Darrichon, 64000 Pau, tél59.84.48.15. 

SABA TIERJacques, 
Picquecos,82130 La Française, tél63.3L32.15. 



Intitulé du stage Dates Lieu Responsable à contacter (Organisateur) 

STAGES SPECIALISES 

Stages de plongée souterraine 

Plongée en 21-22 avril 
fond de gouffre 

Stage régional 31 mars et 1•' avril 
Rhône-Alpes 7 et 8 avril 

Initiation 1 W.E. en mars 
ou avril, et 5 au 8 mai 

Initiation à la 9 et 10 juin 
plongée souterraine 

W.E. d'initiation juin 

Plongée 2 au 4 juin 

Perfectionnement 1 au 4 novembre 
plongée souterraine 

Stages de descente de canyon 

Canyon Pentecôte 

Stages à thèm.e scientifique 

Topographie et 
géologie 

Topographie 

Biologie du sol et du 
sous-sol 

Carto et topographie 
informa tisées 

Découvrir les 
chauves-souris 

Stage scientifique 
(initiation) 

Connaissance 
du karst 

. Biologie du sol et du 
sous-sol 

10 et 11 février 

10 et 11 février 

2 au 4 mars 

13 au19 avril 

31 mars et 1•' avril 

12 et 13 mai 

14 et 15.avril 
21 et 22 avril 

29 et 30 juin 
1er juillet 

(Côte d'Or) 

(Ain) 

(Lot) 

Bourgogne 

(Seine M.) 
ou (Eure) 

(Lot) 

(Ardèche) 

(Alpes 
Maritimes) . 

Causse de 
Limogne 

(Vienne) 

(Seine et 
Marne) 

(Meuse) 

(Yonne) 

(Ardennes) 

(Doubs) 

(Seine et 
Marne) 

BRUNET Philippe (C.D.S. 75) 
43 Bd St Michel, 75005 Paris, tél (1) 43.29.72.62. 

LOCATELLI Joëlle (C.S.R. C) 
5 bis rue Castellion 01100 Oyonnax, tél74.73.03.02. 

STEF ANATO Jean Pierre 
25 bis rue Rouget de Lisle, 79000 Niort. 

NA V ARRO J.F. 3 place du Monument aux Morts, 
78350 Les Loges en Josas, tél (trav.) (1) 69.07.80.80. 

BERNARD Patrick, Cité Bois du Prince, 
Bat H5, 76410 Cléon, tél : 35.77.10.83. 

DELCAMBRE Alain 
89-A rue Cabochon, 41000 Blois. 

BRUNET Philippe (C.S.R.A) 
43 Bd St Michel, 75005 Paris, tél (1) 43.29.72.62 

PELLEGRI Olivier 
7 rue du feu St Jean, La Bate-Languillers, 
78730 St Arnoult en Yvelines. 

ESTRABOLS Michel 
Promilhanes, 46860 Limogne. 

BERNARD Patrick, (S.C. Châtellerault) 
3 rue L. Vallée, Appt. 13, 76140 Petit Quevilly. 

GEOFFROY J.J., Muséum d'Histoire Naturelle 
4, av du Petit Château, 91800 Brunoy, 
tél (1) 60.46.48.51 poste 329. 

PREVOT Daniel, (LISP EL) 
13 rue J. Moulin, 54510 Tomblaine. 

GAUTHEY Annie (C.D.S. 89) 
36 rue du Pont, 89270 Arcy /Cure. 

JOHANNET Anne ( C.D.S. 75) 
176 rue J. d'Arc, 75013 Paris,tél (1) 43.36.21.53. 

CAILHOL Didier (C.S.R. P), rue du Lomont, 
Pierrefontaine les B., 25310 Hérimoncourt. 

GEOFFROY J.J., Muséum d'Histoire Naturelle 
4, av du petit château, 91800 Brunoy, 
tél (1) 60.46.48.51 poste 329. 



ACTIONS DIVERSES D'ENSEIGNEMENT 

,, Dates Lieux Organisateur Responsable à contacter 

Formations pré-initiateur 

27 et 28 février (Hérault) C.S.R. E LABADIE Patrick, rés le Clos du Thym, A pp. 11, 
3 et4 mars rte de Ganges, 34090 Montpellier, tél67.54.40.80. 

3 mars et Région Paris. C.D.S. 75 JOHANNET Anne 
17-18 mars Franche-Comté 176, rue J. d'Arc 75013 Paris, tél (1) 43.36.21.53. 

30 mars au 1 avril (Indre) C.S.R.N MASSON Thierry 
21 et 22 avril 6 rue A. Camus, Appt. 381, 36000 Châteauroux. 
28 avril au 1 mai (Lot) 

14 et 15 avril (Hérault) C.S.R. E BOUSSAGOL Christian 
La Cadière, 30170 St Hippolyte du fort. 

5 au 8 mai (Doubs) C.S.R. J LUTZ Roger, 7 rue de la haie Brout, 
76800 St Etienne du Rouvray, tél35.67.27.85. 

Intitulé du stage Dates Organisateur Responsable à contacter 

l 
Formations techniques 

Equipier de club 13 et 14 janvier C.D.S. 92 DUROUCHOUX Christophe, 50 rue Molière, 
," 27 et 28 janvier 93100 Montreuil/Bois, tél (1) 48.57.77.03. 

W.E. technique 13 et 14 janvier Ligue BOUTRY Hubert 
Flandre-Artois rue du Tilleul, 59670 Winnezeele, tél 28.49.72.07. 

W.E. technique 27 et 28 janvier C.S.R.J GAUTIER François, 53 rue G. Braque, 
76530 Grand-Couronne, tél35.67.27.85. 

Formation aux 3 mars et C.D.S. 75 BONDON Alain, 9 av de la République, 
techniques 17-18 mars 94190 Villeneuve St Georges, 
d'équipement tél (1) 43.89.46.09. 

Intitulé du stage Dates Lieu Responsable à contacter (Organisateur) 

Découverte du milieu souterrain 

W.E. découverte 20 et 21 janv. Franche-Comté LELOUEDEC Ghislaine (Club ESD 77) 
6 rue G. de Champeaux, Champeaux, 
77720 Mormant, tél (1) 60.69.97.50. 

W.E. découverte 10 et 11 mars (Aveyron) DELA URE Laurent (A.S.R.) 
La Bona urie, 12390 Rignac, tél65.64.40.03. 

W.E. découverte 17 et 18 mars Franche-Comté LELOUEDEC Ghislaine (Club ESD 77) 

'· 6 rue G. de Champeaux, Champeaux, 
77720 Mormant, tél (1) 60.69.97.50. 



ACTIONS DIVERSES D'ENSEIGNEMENT (suite) 

Intitulé du stage Dates 

Découverte du milieu souterrain (suite) 

W.E. découverte 

W.E. découverte 

W .E. découverte 

W.E. découverte 

Découverte, et 
approfondissement 
50hBAFA 

12 et 13 mai 

12 et 13 mai 

9 et 10 juin 

25 et 26 novembre 

7 au 17 février 

Formations à thème secours 

Prévention, et 
sensibilisation aux 
techniques secours 

Prévention, et 
sensibilisation aux 
techniques secours 

Gestion de sauvetage 
(régional) 

Désobstruction 
secours 

Explosif-secours 
(départemental) 

Prévention, et 
sensibilisation aux 
techniques secours 

Test équipier­
chef d'équipe 

Equipier 1 chef d'équipe 
secours 

Equipier-chef d'équipe 
(régional) 

Initiation aux 
techniques secours 

Prévention, et 
sensibilisation aux 
techniques secours 

27 et 28 janvier 

17 et 18 février 

17 et 18 février 

10 et 11 mars 

mars 

10 et 11 mars 

24 et 25 mars 

Ascension 

24 au 27mai 

16 et 17 juin 

23 et 24 juin 

Lieu Responsable à contacter (Organisateur) 

(Aveyron) DELA URE Laurent (A.S.R.) 
La Bona urie, 12 390 Rignac, tél65.64.40.03. 

Franche-Comté LELOUEDEC Ghislaine (Club ESD 77) 
6 rue G. de Champeaux, Champeaux, 
77720 Mormant, tél (1) 60.69.97.50. 

Franche-Comté LELOUEDEC Ghislaine (Club ESD 77) 
6 rue G. de Champeaux, Champeaux, 
77720 Mormant, tél (1) 60.69.97.50. 

(Aveyron) 

(Lot) 

Puiselet 
(S. & Marne) 

Région Paris. 

Languedoc­
Roussillon 

(Haute-G.) 

DELA URE Laurent (A.S.R.) 
La Bonaurie, 12390 Rignac, tél65.64.40.03. 

BEAU CHERON Emeric (F.O.L. 46 et Club 
"Amis du Célé") 
le Mas, Tour de Faure, 46330 Orniac. 

VALRANGES Tibor (C.D.S. 91) 
19 av. du parc des sports, 94260 Fresnes, 
tél (1) 42.37.66.54. 

MASSA Véronique (C.D.S. 92) 
6 rue J.J. Rousseau, 92150 Suresnes, 
tél (1) 45.06.38.13. 

ZASSOT Hubert (C.S.R. E) 
16 bis r. de la Gazelle, 30000 Nîmes, tél 66.26.30.48. 

QUERGuy 
Lecussan,31580 St Plancard. 

Haute-Garonne GAL Y Marc 
7 Bd Gouzy, 31220 Cazeres, tél61.97.02.49. 

Région Paris. CORDIER Christophe (C.D.S. 94) 
22 rueE. Eudes, 94140 Alfortville, 
tél (1) 49.77.02.89. 

Franche-Comté COUTURIERJ.-P1ml (C.S.R. A), 32 av V. Cresson, 
92130 Issy les Moulineaux,tél (1) 46.38.17.66. 

Rhône-Alpes 

Languedoc­
Roussillon 

(Mayenne) 

Puiselet 
(S. &Marne) 

MARTEL Patrice (C.S.R. C) 
Le viaduc-Alissas, 07210 Chomerac, tél75.65.08.99 

ZASSOT Hubert (C.S.R. E) 
16 bis r. de la Gazelle, 30000 Nîmes, tél66.26.30.48. 

COLLIN Gérard (C.S.R. H), 12 rue de la Payre, 
86130 Jaunay Clan, tél49.62.00.34 

RA YNAUD DE LAGE C. ( C.D.S. 75) 
5 rue Parmentier, 92200 Neuilly sur Seine, 
tél (1) 47.22.89.98. 



ACTIONS DIVERSES D'ENSEIGNEMENT (suite) 

Intitulé du stage Dates Lieu Responsable à contacter (Organisateur) 

Formations à thème secours (suite) 

Initiation aux 
techniques secours 

16 et 17 septembre (Deux-Sèvres) COLLIN Gérard (C.S.R. H), 12 rue de la Payre, 
86130 Jaunay Clan, tél49 .62.00.34 

Journées d'études 24 au 27 mai Languedoc­
Roussillon 

ZASSOT Hubert (C.S.R. E) 
régionales spéléo-secours 16 bis r. de la Gazelle, 30000 Nîmes, tél66.26.30.48. 

Formation aux 
techniques secours 

6 et 7 octobre 
20 et 21 octobre 

Région Paris. COUTURIER}. Paul (C.S.R. A), 32 av V. Cresson, 
Franche-Comté 92130 Issy les Moulineaux,tél (1) 46.38.17.66. 

Désobstruction 
(explosif) 

9 et 10 juin Causse de 
Limogne 

LAFARGUETTE Alain (S.C.L.Q. 46) 
La Guillonne, 12200 Savignac. 

Formation aux 
techniques secours 

1 au 4 novembre Rivière/Tarn 
(Aveyron) 

PIART Bernard D.D.J.S. 
rue Paraire, 12000 Rodez 

Autres actions de formation 

Préparation du C.P.Tir 15 au 20 octobre (Lot) E.F.S. et GRETA du Lot 

Stage photo 

Stage photo 

24 et 25 mars 

6 et 7 octobre 

Châteauroux 
(Indre) 

(Lot) 

23 rue de Nuits, 69004 Lyon, tél78.39.43.30. 

MASSON Thierry 
6 rue A. Camus, Appt. 381, 36000 Châteauroux. 

MASSON Thierry 
6 rue A. Camus, Appt. 381, 36000 Châteauroux. 

A L'ATTENTION DES FUTURS STAGIAIRES DE L'EFS 

La programmation des stages fédéraux qui vous sont proposés dans le 
présent calendrier impose des contraintes importantes aux organisateurs: 

-réunir et mobiliser une équipe de cadres, 
-réunir le matériel nécessaire au stage, 
-réserver un hébergement, et souvent verser des arrhes, 
-établir un programme d'après le nombre de stagiaires prévu, 
-etc ... 

Aidez les responsables de stages à préparer leur projet dans de meilleures 
conditions. 

RESPECTEZ LA DATE LIMITE D'INSCRIPTION ! 

Celle-ci est normalement fixée à 1 mois avant le début du stage. Trop des tages 
sont annulés chaque année faute de candidats, alors que les candidatures 
arrivent au dernier moment ... 

Les cadres E.F.S. et tous les autres stagiaires vous remercient très sincèrement 
d'en tenir compte: inscrivez-vous sans attendre. · 

pour les cadresE.F.S. 
Le Président : R. LIMAGNE 



INSCRIPTION 

Modalités pratiques de candidature 
à un stage 

Les demandes de renseignements et les dossiers de candidatures concernant les stages organisés directement par l'E.F.S. 

sont à adresser à l'Ecole Française de Spéléologie (Commission d'Enseignementde la Fédération Française de Spéléologie), 
23 rue de nuits, 69004 Lyon, (•). 

Dates limites de dépot des candidatures : un mois avant le début de chaque stage. Sur envoi d 'une enveloppe de format 

16x23cm, timbrée (pour 50 gr) et pré-adressée, un dossier concernant le stage souhaité sera expédié. ll est demandé 
d'envoyer des dossiers complets sur formulaire normalisé pour toutes demandes de candidatures, réglement compris. 
(•: pour les stages organisés par les C.S.R., C.D.S., ou autre structure, contacter celle-ci ou le responsable du stage.) 

DEFECTIONS 

-Dédite de plus de 9 jours avant le début du stage : retenue de 10% du coût du stage. 
-Dédite de moins de 10 jours avant le début du stage, retenue de 20% du coût du stage. 

-Départ d'un stage pendant son déroulement (cas de force majeure ou départ après des tests techniques): retenue sur le coût 

du stage d 'un montant proportionnel au nombre de journées réellement suivies. 

ACCUSEDERECE?TION 

Un accusé de réception est expédié à chaque candidat dès enregistrement des dossiers complets. Une convocation est 
adressée à tous les stagiaires dès clôture des candidatures ( 2 à 3 semaines avant le début du stage). Afin de permettre des 

transports collectifs, une liste des participants sera diffusée avec cet envoi, ainsi qu'un plan d'accès. Plusieurs stages 
débutent le soir ; pour les stages qui débutent à 9h, il est éven tellement possible de se présenter la veille au soir et d'être 
hébergé dans le centre (demande à faire au préalable). Une participation finandère en sus du coût du stage sera alors à régler 

au responsable de stage. 

PARTICIPATIONFINANCIERE 

Elle comprend les droits d'inscription, l'hébergement, la nourriture, l'assurance individuelle des candidats qui ne seraient 
pas membres de la F.F.S. Elle est valable selon 3 tarifs: 

a) Tarif journalier "normal": concerne l'ensemble des stagiaires pris en charge, en particulier par leur employeur ou par un 
organisme de formation permanente. Une convention doit être signée entre la F.F.S. et l'organisme concerné. Le 
réglement du stage pourra être effectué sur facture, uniquement dans ce cas. 

b) Tarif journalier réduit pour les membres de la F.F.S. 
c) Tarif journalier pour les autres candidats non fédérés et s'inscrivant à titre personnel à certains stages. 

CONGES 

Pour les salariés, il est possible de bénéficier d 'un congé-formation permettant de suivre un stage organisé par l'E.F.S .. 

Des demandes d'agrément peu vent être déposées pour certains stages auprès d'organismes tels que Promofaf et Uniforma­
tion. Pour toutes demandes de prise en charge au titre de la formation continue, il est précisé que: 

-l'E.F.S. est enregistrée sous le n 82.69.00289 .. 69 auprès de la cellule de contrôle de Lyon. 
- N SIRET donné par l'INSEE à notre association : n 784 492 464 00010. 

- N d'agrément ministériel: n 19910 du 30/11/1964. 
- Récepissé de déclaration d'association (Préfecture de Paris) : n 63/855 (7 /8/1963) . 

REMARQUE 

Les participants sont responsables de leurs effets personnels (matériel spéléologique ou non). 



Ecole Française de Spéléologie 

23 rue de Nuits - 69004 Lyon- Tél : 78.39.43.30 

Commission d'Ensei~nement de la Fédération Française de Spéléologie 

ORGANIGRAMME DES STAGES DE SPELEOLOGIE 

Stages de formation de cadres 

QUALIFICATION 
SPELEOLOGIE 

Centre de Vacances 
et de loisirs 

Trois stages possibles, 
selon le niveau de 

pratique des participants. 

INSTRUCTEUR FEDERAL 
Formateur de cadres 

t 
MONITEUR FEDERAL 

Cadre de stage 

t 
INITIATEUR FEDERAL 

Stages techniques 

1 PERFECTIONNEMENT 

FORMATION 

DECOUVERTE 

,----- Stages spécialisés et actions diverses d'enseignement 
1 CANYON 1 

Stages à contenu 
spécialisé, 

et actions d'enseignement 
sans programme imposé. 

1 MATERIEL 

1 SCIENTIFIQUE 

PHOTOGRAPHIE 

1 PLONGEESOUTERRAINE 

TECHNIQUES DE SECOURS .. ~ 



Pour toute information sur l'activité d'enseignement dans votre région, 
contactez le coordinateur régional de l'Ecole Française de Spéléologie. 

Région: ------------­
Responsable: ------------

(ses départements) 
ses coordonnées 

A: Ile de France 
PL UCHON Patrick 

B:Bourgogne 
JOVIGNOT François 

C: Rhône-Alpes 
T ANGUILLE Laurence 

D: Provence-Côte d'Azur-Corse 
ZIEGLE Denis 

E: Languedoc-Roussillon 
BOUSSAGOL Christian 

F: Midi-Pyrénées 
FLAUJAC Marie-Hélène 

G: Aquitaine 
GODART Jean-François 

H: Ouest 
MOREAU Véronique 

J: Normandie 
LUTZ Roger 

K: Nord, Champagne-Ardennes, Picardie 
MULOT José 

L: Lorraine 
ROS Albert 

M: Auvergne- Limousin 
MARCHAND Thierry 

N: Centre 
MASSON Thierry 

P: Franche-Comté 
CAILHOL Didier 

R: Alsace 
WALTER Jean-Marie 

Prix de journée des stages 

Découverte 

Formation 

Perfectionnement 

Initiateur fédéral 

Moniteur fédéral 

(75,77,78,91,93,94,95) 
Rés. La Remarde. Esc. B, 6 Bd Jean Jaurès- 91290 Arpajon. 

(21, 58, 71, 89) 
1 rue Bossuet- 21160 Marsannay La Côte. 

(01, 07, 26, 38, 42, 69, 73, 74) 
Bat I, 3 rue René Trousselle, 69120 Vaulx en Velin. 

(04,05,06,13,20,83,84) 
7 rue Montigny -13100 Aix en Provence. 

(11, 30, 34, 48, 66) 
La Cadière- 30170 St Hippolyte du Fort. 

(09, 12, 31, 32, 46, 65, 81, 82) 
Roc de Guirol, Calvignac- 46160 Cajarc. 

(24, 33, 40, 47, 64) 
4, rue Darrichon- 64000 Pau. 

(16, 17, 22,29, 35,44, 49, 53, 56, 72, 86, 79, 85) 
101 bis rue de la Mariette -72000 Le Mans. 

(14, 27, 50, 61, 76) 
7 rue de la Haie Brout -76800 St Etienne du Rouvray. 

(02, 08, 10, 51, 52, 59, 60, 62, 80) 
Thoix, 80160 Conty. 

(54, 55, 57, 88) 
7 place de la Mairie, 57050 Plappeville. 

(03, 15, 19,23,43,63,87) 
Freyssinges, 19150 Cornil. 

(18, 28, 36, 37, 41,45) 
6 rue Albert Camus, appt. 381, 36000 Châteauroux. 

(25, 39, 70, 90) 
rue du Lomont, Pierrefontaine les Blamont- 25310 Héri moncourt. 

(67, 68) 
9 route d'Aspach- 68700 Cernay. 

Tarifs normaux Membres F.F.S. Non membres F.F.S. 

450 F/jour 230F/jour 230F/jour 

450F/jour 220F/jour 350F/jour 

450F/jour 220 F/jour 350 F/jour 

450 F/jour 230F/jour xxx 

450F/jour 210 F/jour xxx 


